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Po/itqjucet sociali'sme. ·

Il d-Jeux. partis,l'uit poulitque, 'uttre
soialiste. Ntît tue nous ocucuuns pitt des ~
hutards qui în'ont aucun sexe et te suit

d'tîtîcuin getre. Ceutux-j .ott ldeux esumtua1c,
deu veutes ; il iont tut iPied dans tots les

parlispa ilumanger à tous.les rateliers.
Le plartipeiueu' 'iréajiier le bien

lar 'imilivilîi ; le uociali.rte prétend l'impo-
eîr s l'iindividu par les ititttitnum aociales.

Le polititpi.e deniande que l'lomne fue
Il iotrîîlu'î latins sa coanscieunce.la muaxime du
Ihient et dtruuid la nuximire mttitaI ;le ,o-
einliste prétend nuts sotumettre par la flnice
à uequ'il appelleble ien et le vrai.

Le polititlue reluette la libeité, liridé-
p n Iace, la m rlité, lit lignliié dei l'idi -

vid<; le suiliste lnéglige et ni u-ise tout t
cela.

Le polique [oirsui le bien et le juste
t' OCialiste se prëéup1  a art tu i li

bien-être. *

L e po<litiqu lut-e l'i'le du dcu-ir avnant
c elle lis dt/-oit t il s-ut qule. Ptuît utîéliit t

tVantuîuî re l'Oî né'uroleisé ; lu!ueiliste l-
c!ive le idrou iut mévieur utu devirt- ;il Veut

1i etompeinser PhItuuuomle aant qu'il suit lité-

Lu pblque aîppartient lu lutte époque, à
tue tutaluat, lu -unue i t l ation ielvonique

le .ocinlste tua r talt-ie à uicïm <.mpu, <i

ancunt pule, ait u- frtte soile au
lt-e (Iue cit gu'il lîse ; il ppîrrouve auii

bieu 'ahuite de Risqus-Tut que les
ém-etis dle tVienne, ti Berlitu et le Rouie.

Tlut uionnaire est sonr ain, lotît
nîachi . i frr-t-t-. Il un'est nui rt'p lsiI,

ui narchii-t'. ni dmo:·trte, ni rovalis-
si : il t't hut·uitaire. Pourt le prouiver il

fait lesjourtri:a de juin.
Le sialii et l'ennemi de toi us lepîr-
tis il n11- v .ttis les ufrmne: dui u-

eren-tl ai C quile e sontît des forie
le faititodt,: liarugüe dJe pruolg-- le biet
et dI répruinu le mal.

Le s·iist'e-t pas unt irnime il
n ia l i sau tmp nii à ltespuîe.e nîi
sia iu 't-i/edutc , t11mp et de lrespace' ; L-
sciiuliste un- un¿e, 1angue titi me n
et tle la co-rumion.

Ies soilis tnt ni pavie, Ii fit-
mille, point Ie l': , poillt d'aetni. Ce

(l des lnutt« és ui iesent u cer-
tit-s loques, des régétatiol vénéneu-
ses, îles excroisanulices île li socité dtiutmal.
Wcuilti pourquoi ils seiltctt totijoti-s un-
-aitre Pour la pretire uis et lie puint

i oh d tJtus, île reiles dus le

l .e siali-u lie r-lsem le ieîiutmeme ;
lmhup-' coJpue -t insulte nme se

fr/res is amis. Comme le mîtéch-mtît, il
es:esil, daiujutseul. <hauts itongueil et

datts son iuneptie. Ve soli! Pour tsmoi j'ai
pronuis <le prtenre le eifflisml n sévilux
le jour îio je rnIontrerit tu-ui souialistes
jua 'nt uti par uttr, econru ience et enl

nt-ilé, t is lie be et dans le vrai, dnits les
m!/rls et dans le but. Jus qtue-là je dirai
titiuuur " Cui, qu'as-t fait de ton

Iiüre J'

ro-ne et prulicrpc.

'itte frmie Jolitique est une forme, un
moudel piîlaculier le'n société dut bien.

Toute htrme d sitcinlisme ait contraire
est îme fitme, tiulnodhe pticulier dIl la
socitùtiti umal.

Par guelie trange nherration a-t-oit pu
dire que tiote iiessicusi ilCentre les hommes
politiques était une disîcussionî île otirmues,
tandis que touite di.uission entre les socia-
listes était uIle discussion de lrinîci-
Pc ?

Rien île plus faux chute cette priétendue
vérité.

P101r le %ir il stulit de uremrqier que le.,
sociahiste- neni veulent qu'aux institutions
suciales, aux farnies gouvernentales et

tintuiltisutratiyes, île la ociét . Pour eux
tu-us L es hommes sonthi titis,1 uor sux,écluirés
tutu peuvn le devenur imidiniment.

Entine les hommes politique.s, ait cto-
tire, il y a une qtestion fotlamentale à

vider.

Tous reconassenten rurcipe que le.
ieu doit' vemr libreet et spontanément1

de l'individu. . .
Lus unt crnient quela maxime du hticn

tne l'empotc it encore aeuz pour que

atlulls nises tti n:lerà etticilpernt êtalrft-
res, a jy'uir dt ous les thort poltii-
<lites,

Les autres flirnentqiuel'on pett inuuu-
nómenUt et n craite faire entrer tolus les

tecitoyens dais 'Ett..
.Les premiers aont nonarchisies, répit-

toams toniêtes et medirk,.
Les seCoutds sont démocrates et devien-

i dront tt uiarnld moagnrds, y voluiot-
ulires, socialistes.

La iuestiont ente eux n'en est pa r0oins
uiudmîenale, c'est 11e uLesoi de piin-

Cp nant tuiltit ; c'est la recontai'sanc e
d.u itnn 11r - l'individu dans st liberté, sa

înliité et at uunoralUte.
En c-t:l ie it étme apour les socialistes ?

N tullencrit ; et, encore ueit, fois, leur préc-
cuatiîon exclu.sive île di he les lormes
'.oeiles le prouve sirahondammet. C'est

ie queatin de utnt- tre, c'estlal.rechter-
I i u i my ei, il' urmodnidue iiz!iuulier

d'triiver plis vita' là la joui-sate de toits
les biens de la vie. inls disviutenit entre

ux ; est inpossible d y voir autre -cho-

Caractère transtdoire du sotlisi.
Que sont deveutus le$ Anîabapîîtito.s, les

rües îrvnves ut outes les settus tIu sui-
zîiéime sièele i-u A"emautgneî, dlîudix-utîti t-!t
mlle siècle cin Angierre I

Où uint mitenant les liImeux seairesl
le Bahuit-uuidoulnt le noîmlîre cependtuaunut' étiuli

se- grand pout itspireri ics crintes e-
rieuse' ,u utno pères 1

Oui sont allé les écuolem myesique ti lit
resiiuiaion et les sainut simoniens de 1832,
qui cries uinle manquèrent pas oin pils de

puissanlce et de grandeur? I
Je vois lion enicore quelquiois des intdi-

-idus, les set-nir oîubi I par le temps,
imuaisje tu truae plus tlle parit d'école,
île fiamille, de collége situli.ic.
Cux tPtujourd'hui isetrit dle mttétme

et les érudits seul demlanlder mivit jour :
Quî'etail-ce luoie lue le si ialismte !
PuisCé-j ulors étre. enoi. | J:àpour leur

répondre Comme aiijunhuuiti RtiLeu, miîins

qlue rien, unle négation.

De' /'./me.
En terninant, disons deux mlaots d0c lu-

mile. elle eu vaut bien ula peille; 'aillurs
le î Ifoil dî socilisîe c' i avec la n-

Lnttio de Dieu, luu i dtion le l'me et de
*lhommce. Ntius serns brefs.
Il y ;a de., gens qui prétendent qule linu,

nanspintll d'ilme, il ne faut point dlispul-
le. aver, eux. Quant i moi, je leur- dis:.
Parlez pour vuus, l se petut fnire, en etfet.

quue vous «ayez point il'ltte. C':.t
tut mele, tunie m struo,ité, v'il à

toiut.
Chosei hza ru-e, je n'ai point crtcue ren-

contrir d'homm e qui nliñt -on intielligenice.
La plupart eroieit n vir elicoiup bie

hluls que vous et mi. Conmment expliquer
une qu/ité sir en n. lui sert île buse. si
elle <l'il pasv t quelquesrtiti ucors, ulle
substantie. Litelligence e-t ule qualité,

ule lieultu, une tunuee ; il lui faut un
corps. Ce corpst'est hame.

D'autres v'us disent : Oui, nous avons
tIne áme, mais à0 lui tmori Iouit est fni ;

cette ;'lie steuvole et dispat ; que de-
vient-elle 7 ovits-a-t-elle ! nous n'en sa-votns
nen.

Ceux-là parlent île tout autre thoseu
de l'âme. Une sustane iimnatérielle et
pair conséquent infinuir. qui a coiscience
<lut teiis et île IcPierltu, qui aetepue la
loi mtcrale et l'idée aluiie iut idevoir, qui
crée îles rnlités teuielleset Iinies coi-

le elle, telles que les sciences et les amis,
('ee slb.etanu--là ne peut pas mourir.

D'ailieurs, (e io<alité de 'tme c'est
lier 'lPtte telle-Inuètre. Rentvto(yons don ais-

si ces grmids riottnurs da ha catégorie
des 1omm1unes eChoux oi des hommes-
Chien s
' Il y a tn secte île communistes qui

tmient complètemen t'exiatenCce ti 'me.
C'est pour eus que nous avons écrit ces li-
gnes.

Croit-on que nois ayons. été trop loin,
que nous ayons chiercle à frapper plutôt
fort que julate. 1 Il n'en est rien.I NOus récit-
sons lejiigene.nt des socialistes parce qu'ils
sont partie intéressée dans lodébat, etsur-

tout parce qu'u i'ont I le t-ens ti sui ni
teui dujate. Cependant c'est là des suo-

cia eaux-uni u t ons deuu u-
der notreP jus icatitu. Paun ce!li, nous

nousia cotenteron s de mettre soi;s les yeux
dii lecteuri qlqes fragtilldleurs uoe-

tritues, qîuulquies foinules île liaurs er<tiin -
ces. Si nuous aions eu pl(us le temps, uts
niiolS luit <l dutmême piîoir toutes les écoles

pour toutes les nuances du sialisme. On
nurait Vu qu'elles se ienîentcî toutes par le

ul. .
Que lecteur.indeenat te recueille,

lise, prononuce et juge ! .
Fais ce que duiS, adviennîe que poi-

ra h

" Aprés avoi r-stîîné ces teutit qutue-
tinos, uuis avons ;passé à la d i decusiuî 'et

4Que lPhomm,,e i'a-uit ni idée, tni ut
tli ehamilit, -ntitptitude-inrés ptarce qWu'i-

lou il fulait bdmutlre' iîily tieux itatil-
rus d'hommes tdilrentes, ce qui est sontî-

raiuuineii ibsurde, e, lar conslraent, la
commtîttunni ui serait impossible.

" Esuute nus avons Iié l'existene li
dévoluemenqt, en reconaissnt <ue ce qut'on

ql i init tel . ajýlunIimli n'était qua ýIpur
'oime, ou inla stilciionu iilmpérieue m I'dtn

besoini."
Que lecteuir impartial tdie îde bonnlte

foi si Po ilpeut mettre trop ltsioletnce à ai-
.-. taquewr ces gr-i e uù

Piécrsjustificatives. geb doctrines.
C'est M. Preudhn, le premier, le plus Qu'on lue itlinnuiit - notre Revue

grlnd dles socialites, le dratpeau du saci- critique des journa i pis férùr,
Ilme d al et l'omolga de la rüvoltutiont et Pon verra que les mêmes idées se

t sociale, qui a éerit ces lignes sont produits.dn s la presegAvec unee ua-
Qu'on ne ldise pl :t Les voies dle inité vraimlent accahInte pour le socialis-

r Dieu sont umpénétrabh. Nous 'les avons me
¿.1.trées, ces vuies. et nous y avuns lu il faut juger ntirbrC site fruits.

un.aretclères de.sang les preuves d l'imI-
puissance, si ce ni't iu tmauvais vouloir Fariétés de L'eipcre.
de l e.

l D quel ldroit Dieu mcdirait-il ence- je sais bien que Ies sociaIilistes Serie.t
re : Sois iit, parce que je suis sain? tue1cllmenît. Pàs un ti :o.7e endoliert.

prit nuteur, lui rêpotdrai-je. Dieu im-: responîsabilité des actes, dies pîenséc, des
bieeille, tont r n est liui;cerce plni doctrinles de eC se et i
es lites d'autries vic-tiieus ije ais que je Le c C ue tn s moi usequil
ne suis et re peux j uaois devenlir saint.0 L 1:mb (e' f o to n
EL comment le selais-tu, toi, :i je te res-.c'
semtiblu. Père éternel, Jupiter mit Jelhvnh b i. Les <bml e trilus de Prouthlion disent Nous
lous avons appris à te connaitre : tu es, n en s qu a*I la propriété ; pIude
i fius, Itu seras jaais le jaloux d'Adamn, l prop tiéL, plus de lente, plus dl'initérét,

i î>.<tyin ut. Proom ' T a,. , plus d 'hér-dite.
temps le dernier mt ti savnt, a i es phalanstr sent ous res-
du juge, la lirce du prince, P'esuiOir d(l i rt.in l repnme et la tanill ; nous
pauvre, le refuge Lu cupale ru 1 t : .e votdnque le trav:i aittra ynt, la c!as-

eh e bien ! ce om, incommunicable, du .LecationnJeToptitudeà
sorIlmis Ivolié nel lmépris et à 'anitlih'tie, comumntes disent Tout est a

sera -illié parmi lIs honm es ; car Dieu, tous ; nousvolois la fatilerititluiver-
'est sttic et îI-leué ; Dieu, c.'et hypo-I selle, lu biei-être et le bonheur do

t isie et iuensnge; Dieu, c'est yrmieet et nuitse
mîtis,ère ; Dî:t. C'EST M: M Y." <' pourruuivel z taous le umiême btm :rla-

vioici un utmie dociuent toult n csi eu- iihlion pI homlème paii (lciCte, tait-
riex,tour: gi Ilé n té r- dis que le r:le probleme est de perfe

Ituoè, i cité., délibéré, :lloptó udpar (des Cr re mindividue- Pludi .
êtres misoninables oiu 'unit pour tel,, ci r iiidliild est huté fonda:nenutale,,ovens colelVuu et moi, comme voue te aociatin.

'oi lv ant des mits politiqu s, comimtrie 't i a rvoulez toits changer, refire l-um-

ouett oi rea, ccnulis souverin~ pari cou- tre de eiu, détruire la nature de Phminitine,
pour luib>uIstituer celle fille vous a vez

irhtiit dpsi-rr Peinc:séance le- révée.
uErt /el d0 jul 1 uS, pr lcoté' VunV s prépaiez ille nouvelle chute

elti-! ' *-,iljuill/té ijN7. A /vcruZ1tté îorile.-
des fosndateurs du journald 1.'ue^.i- mo t ailrl îoîITC ll ieridtiu i-1ilîIIZ-pp -prp iété, Ili rente, lié-TAINu .s i rdité, iat-cr pas bouleverser deroid it

a " Nuli se u t i a onp c i les - n a l i ii t lo mie. t c oi mb le la so c ié té , a n é i i Ir l a c iv ilis a tio n .
adelples, coîl base fni e ua'eon si- dùplacer le pivot de Forilre social toutvantes, comm;e bs fnaenaede la iÉ
i seet égalitire. Rendre le travail attrayant, n'et-ce paa

"La vinm gitimieritus le, insýiitncts, refaire la nra-"l Est ii dvi,le. ellescule doâtggider
la raison d(e rPhaine ; c'e:t poru i titre morale de l'homme, etutfer III voix

doit1 1lproc1lm il itouit et partout. au, le dé vouemeit et lte., le ,ver-
'lLe .t.Trni.tsli.

rDoi ttre proclamé, piisqute c'est la Vouloir que tout soit à toits, n'est-ce pisloi invarable de la tnatire sir laquelle tou(f nier la varieé et Pinégalité des aptimdes
est basé, et que Ponl ie peutt la violer salis des fu.lté, des devoirs et des droits ?tuimber daits lerrettr. n'est-ce pas détruire tolite liéra rchie dans

" La i'.t tsorvttsu le bien comme dtns le mai, dates le vrai
" Doit étre aLolie, parcequ'elle étiblit comm fi dans aux? t'et-ce plas décharerle, morcellement dles alfections, rompit'hr.la guerre à la religion, nuix ciences et nuxtiiie le la tmitemiité qui, seule, doit unir arts ? n'est-ce pas sélever du même couples houii.ies, et devient l cause de tous les c louvr e de Dieu et contre celle desmauxgtie lpeuvent les perdre. 'DhornmesDe.

"lLe sn.oc Une tfois le point de départ admis : la
" Doit être aboli, parce que c'est ttne possibilité de faire disparaitre collléte-loi iique qui rend esclave ce que la tutîlîrelitent de ce monde l'ignorance, la corrpiii-a fiit libre, et consitue la chair propriété tioti et par toisqitent ausi la isère, vionsiîîîli vidtelle r;tend, par ce moyen, la l nrivez tous au mmrite but : négation decoinmfiautté et le bonheur imposssibles, Diui, négation dela religion, négation de

puiiu il et constait que la commtettIunau- lp'me, de la vie future, du bien, du bon etté i'îitîiiet aucune espücc de proprié- du beau. . . . ..
te.I Un'v aentre vous qu'une difrèrence d'in-J'es Dt x-.suurTS tllre

"t idird a nT rteeei¡eeece ou île capacité. Les uns sont
"tan hse latt nt ure tep plbieogiqos, les attre plus timides.

so)ins d(le hommle, ne Peuvent 'LI re accep- 'fouis vous liiez que le bien-.t-coit latés qulle comme délassement csquence du bien, de 'bservaion r-
DtLe L.UXE la mtme raison. gotreuse dles lois niorales.

"' Doit disparitre par lamTouts vous afnîrmez qu'il faut d'aboridLes Vt.LS ,l donner-à chacun les jouissances de la vie,t Doivent étre détruites, paice qu'elles ite
sonttit cetrede omiatin e decoru-quuImpo rte s'il s'on fait des ormes contresont un centre de domination et do corrup- la civilisation, contre le progrès, contre le-

<" -a cotbien !
.Vous ête.s des enfants; voua dernandez

" Devra avoir ute spécialité d'état.· -des couteaux. Pourquoi faire1 ;
. Il« Les voYAGEsN coNTsUs - Vous nouts tuerez d'abord, sous . oqS

Etant ci rapport avec l'organisme et tueriez ensuite. Votus-ne svez -ous un
Pactivité de l'homme, devront'recevdir tous servir ni nioralement, ni utilemenlt.
les léveloppciients possibles. Voilà pourquoi nous ne pactiserons ja-

NEUT

JOUR~NAL.,ECCLE SJASTIqUE, POMMIqIE ETCOIIEIA
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i de la-Religlon et de la Patrie.

mais avec aucune 'secteo, aiicune dîq,
aucune variété'. dua. oeciaysme., nols
yeux,..ette 'pen, ol.ibeuçdp'.,sitîali5t .

-c'esttôutUn ;cest' nedepîiàr le pointe'.
départcqie nous déblarons. oúverairemenIt
abstirde et immoral. t

Encore une fois, nous disons: Il y.
quelque chose à faire, mais rien de ce que
proprose le socialisme.

Il fat' que '!homme aitassez de imeirs et
de biens.étre. pouir pouvoir développuer un
intelligenceetsa mornlitr; m:uîs : aso
iirmeestprécsêment la négaton de lini.

telligence et de la m oralité human.llci
Voilàcinquante ansquenou faisons du

paradoxepI)olitiqme, reiligietix e lit.iéraire. 1
Nous avons né Dieu sous toute sles funnts
dans toutes leslangues. Nous ne croyons
plusà rien. Le socialisine est la suite de
lagranîle école lu.paradoxe inaugurée au
Edikhitiéniua siècle; il-nie; la propriété et
l'hérédité,le talent et la vertu. C'est lo-

7 istmo, je voudis que.Dieu, la pro-
priéï l'héréedité rentreront en France a
coups de canon..

Ot bien, là civili.atioti française, ispa-
*raîtta et de nouvelles généranions plus

fttes, plus morales, plau puissantes %ien.
dront contnuer l'ouvre que nouts poursui-
vions depuis dix-huîit siècles. L'humanité

*nè saurait périravant d'avoir atteint;à son
but. Le progrès estë*ltti-nel.

Après les barbares de 'Orient on verra
paraitre les barbares de 'Occident.

o Il n'est pas donné .à la vagesse hu-
i maine le sauver un peuple incap-
" ble de concourir lui-même a -on sa-

: lu.!"
Le grand comte de Maistre a dit

en,mourant: JE 'M'EN VAtS AVEC L'EU-

WALLON.

Xotre Extra d'hier.

NOUVELLES ADDITIONNELLES
d'EÙROPE.

AFFA1RES DU CANADA.
BILL D'INfEMNITE'.

ANGLETERRE. Chambre des
Communes. Le 15 juin. M. lHcnie,

*à Priipo, ,e 1l'a nenîeupenttsui vant :-Qiî'tiîlie
humbl adresse >it ur nt: nea Mu

stéjaiour la piler îe dêsvmuer la sane-
ion.royle donn à un n-ie de 'assem-

blée clii Cînada intitulé, "Acte pàur por-
VoirS i'iriilemit les per-onnes dai, leBas-
Caia dontle unt propiiete, ont été detruites

pendant la rébellion de 1837 et 38" ji-qi'à
ce que sa Majesté ait reçu les assuranîces
satisfaisantes que nulle personne ayant

; ... p- J.n, .a ilicîlui. c
nature, ni! recevra l'indemnmité proposée.
Cet amendement fut mis aux voix et la
Chambre se divisa comme suit : Pou R l'a-
mendement 150 ; CONTRE 261 :majoritér
contre l'amendement, 111. Sir Robert
Peel a approuvé lonI Elgin.

Le Bill du Rappel des Lois de Naviga-
tion a été satnctiotnîé ; il deviendra ien
force le premier de janvier.

Le bill pour filire disparaitre les incapa-
cités des Juifs a passé duns la Chamtîbre
des Comrnunes a iune majorité de 66.

-On dit que Sir Joh iHarvey va rein-
placer feu Sir D'Urban comme cetmman-
dant des forces dans' 'Amérique du Nord.*

France.-L'nciîte de Paris a originîé
dans une démonstration les républi:ains
rouges comme protèt à la garde nationale
contre le vote ilu 13, de l'Assnembèe légis-
lative sur les afFaires de Rome. Le intis-
tre des Travaux Publics qui accompt îugniait
les autorités chargées de réprimerémeite,
a failli perdre la vie prés du Cliateau d'Eu.
L'intervention de M. E. Arago lui a sauvé
la vie.

ANNONCES NOUVELLES.

Arpentage, &c.-Chs. Baillargé.

L'MI DE L RELIION
ET

ME LA PATRIE.

d Le trne chancelie quand l'honneur, la
religion et la- bonne foi ne l'environnent pas."

QUÉBEC, 4 JUILLET, 1849.

Dép ehes Télégraphiques
Transmises pour l'Ami de la Religion,

NEWaYo s illt 6 26. .20m. P.

'de'rauTît Puissant hcessation du fil-au
qnu man'ace de rava är le p1 -y.

vçlue commerciale. • A uine'Assenmblée' de.
la SIcieté de construrticin de Montràal;, .tî
ilnt'e hier, les directeurs ont vèiidi 4 actioi.
à £400, à un bonus de 2S3 par 100-.

La. République l Ronainc-
Dians Ilei gduerneiens démocraiiques,

les-généraux d'arniée ont une ubtuion
de plus que dains les autres gouverneenets:
c'est l'ubliga tion de ne jamnis ci'uyer
d'L-cl c, ,ip ptit qu'Il soit. Une deleur
patrouile.s est-elle bpth Atitôt la
troampette d'alarine reentit. Tulle e-t
l'hist<iiîm du général Oudinot. Il a cii
qît Rome était 'diopoe à lui otuviir ses

portes. Rone a rets. Alis cette
Rme qu'elle c+elle t Est-ce la vraie
p.pulaîionu ronaine? Ou bien est-ce ce ra-
;eIublcment de dmanaguie q l out genre

qui, eh assêt-, de totite lIau qu'ils oat
perdue par leurs folles violences, ont fi
de Rorue leur dernier refuge ? Il y a ci
Europe en nIe moment une popudation :qui

tn'a point de patrie, qui n'est Ii française,
ni alleamande, Ii italienne : c'est la tribu
de la dlmagîuie qui va partout compri.-
mettrela cause de la liberté et resue-iter

par contre-coup le pouvoir despotique.
C'e't cette tribu qui regnte à Rouie et qui s'y
barricade contire nos soldats ; c'est cett'e
tribu que la monitagne à Paris a.ppelle la
republquie romaie et le peuple roiaiii.
Il a plu mêine à l'Assemblée nationale,
dans un moment de teuremîr panique, de
déclarer que le géncial Oudinott, en atta-
quant Rome, avait detournée l'expédition
lu but qu'elle devait avoir. Etrange dé
claration ! De deux choses l'une cependant :
il faut reconnaitre le triumvirat romain et il
faut le soutenir, ou bien il faut y suîbsti
tuertun gouvernement libéral et régulier.
C'r-sreouvernemnctlibéral et iégulier que
nous voulons fonder a Ruime de Joncert avec
le Ppe. Tel est le but de notre expédi-
tion. Que fait donc l'échec du génural
O îudiînt, si alit est qu'il ait subla i un lei.?
Change-tuil nos intentions? Fait-il que le
gouvernement du Pape, libéralisé par anos
cotseils et par notre appu"i," " e it plu
celui qlue nous voulons ? Le gouvernement
les triumvirs est-il pilu. Ilégitiie à nos yeux
depuis qu'il nous a tiré des coups ie fusils?
Si noi, etions entrs à Route sans coup
périi, qu'euusions-nous fait 1 Nou- e--
,IoiI, rétabli le gouvernement psuntuficl.
en stuittlant les gara oitie, libérales que le
temps compalorte. C 'e-t la e ncore ce, qui
nous-rete à faire à Rome; cest là le luit
le notre expédition. Le- déu:laimation de
a montagne et les résipiscences le l'As-
lsenrblle n'y peuvent rien changer."

(Reruc des deux mondes, du 15 itai.)

Chemin de Fer de Québec et d'Halifax.
Nouus apprenoni aveuc u vif plaisir que

Son Honneur, le mire ie Québec a con-
-oqué une assmcillée des citoyens le cette

e7ité qui se tiendra cru la Maison di Parle-
ment, jeui, le 5 u cour ant à 4 ieure-,
P. M pour aviser aux moyens de commen-
uer imundiatement cette g- ranîde entreprise.
qui intérese si niveItmt-t ous les citovei'
ue Québeen pa eiculier. Nons ., nrou
(1110 .îalgré la gène qui plèse sur eux, no
concitoyens s'einre-sscront de ontribuei

avec, zle fcieiliter l'exécutiii î ce
Wegamttesjute chueinuitolit untluite" les
pîroviitesbriitann uiquies v-tdulunner au Canua-
da un aiccès constant et facile à l'océanà
traves le territoire anglais.

AI. le Surintendant le FJucation du
Bas-Caniada a eu l'obligeance de nous en.
vover un pamphlet contenant les lois d'A-
ducation, lieucx irculaires et un qucestioî-
naire à 'usagedu Bureau les Examina.

.teurs du district de Aontréal. Nous prions
ce monsieur de vouloir bient agréer nos re-
iercieients.

Le navire Fifeshire, île Londrces, est
arrivé ici, hier îmtitn, avsce pîtueuirhdé--
taiemecnuts ic troiuple.,. Le ilétachntentt
clu 79t! .Régimentiu, a débarq1ué hier alunés-
midi.

Le célèbre Steamer Great Britein, a
été dernièrement achtuté par AI. Fil
lings, de Londres, et sera, dit-on, mis au
service règullier entre Liverpoolet New-
York.

Lecapitaine Hongsôn, cdut brick Grace,
arrivé ici, dimanche, rapporte avlir ap-
proché, le 25 maii, près% de la guilete
Alexander, de 'Ilet iti Prince Eouiard,
chargée de sel. E-leétait abandonnée.

Le capitaine Finlay, dut iinavire Eliza
Morrison, qui est aussi arrivé dimanche,

t avait à bord 4 hommes le l'équipage de la
goëlette Alexander, naufrage cun mer.

lxE.1OE, Jf zler , . u .r. l.
Il y a eu huit cas dc choéraet 3 morts,

a Brocklyn depuis hier airós midi. Nous voyons par nos échanges des pro-
La revue militaire qui devait avoir lieu vinces d'en bas, que le feu dans les bois fait

le 4 ici et a B:rilyn a été coitremandée, des ravages extraordinaires. Une lettre
a cause du choléra. privée, publiée dans 1./cadi.an Recorder,

d'Halifax, datée dut 14 juin, peint d'une
WASHINGTON, 3 juillet. Le Prési- manière douloureuse, la position des habi-

dent a ->rdnné que le premier vendredi tats d'Econory, et les pertes .consiléra.
du uaisd'Aout; sera un jour d'humilia- bles qu'ils ont souffert...Un grand nombre
tioni de jeûne et de' prières,'pour deman- de bâtiuieuita et d'animaux sont détruits.

Uénfant ngé le 7 ans,.du nsm' u
Hèîrutu .s'est noyé,,luti b l

r su jrdisle, touvertuire l'atiqu
s~~ ~~ A a ë.M fol o o.

îusm.e.vdniîeà. I

Nos ofp xriote fuxés a Nv-Yoirk
ont célébré la fète naîionale le Si. Je-an
B iptiste. Ils se -ont ruu nul ouimie-

l'environu 50 dantus ni I aiiet .ou tout

'est pa-. avec ordre i etjqi a imdolié au\
convives ledleii iee réuniirchiaqutieuaniiLe
à la iièîme époquet.

L-af,rcury di'quieles bains luttans e-
ront prèts cente senmaine.

.Hier a eu lieut suir l'Esplanade la revue
énérnlie dut corps des mpompier le cette
ville. En conséq uence ils étient en gratile

tenîe nvec bannière, musique. La revue
a été te pur sou iihonneur le Mauire.

aAPrORT-AN-NUEL LDE1.A CAISS.E D'fCo-

MEIu NOurtE D.uAE Dr.Q QU:EC.

Le comit, nomié i par les di eileur.,
pour examinier les coiiplies de l. Caise
d'Economiiie Nutre-Dame, a Pl'honneur le
laire r: p ort :

Que les livres des directeurs ont été
soigneusement examinés ei rrtss parla:-
teimlent currects.

Que l'état de' affaires pour l'année ex-
pirée le 1er juin 1849 est counite suit,a.-
voir:

Dépôts de le. 3d. à 5s. SS
de 5s. à 20. 50

" ( de 20e. à £5. 50
d e il£5. à £10. 20
Au-dessusde £10. 25

233 dcépsôt,
formtiant une somme de £94O1 0
Montant remboursé, 555 16 5

Baranceau crédit desdépo-
sants, £385 3 10

Malgré l'état le gêne géniale ti les
grandes privatius cliez les rtinus, le
t "utiit à iune fui-te su iui lite
parui les citoyens des faiubourg's St. Je
et S. Louis, pour Péuectionu île 'gise
St. Jevan, ce qui a du certainement nilettle
obstiuet min plus grandi mblrc le' ié-
pôts, 1'Intitiiion ne pi luit Ilue..e Jouer et
voyant la ioiianlice quuon i blue voulu re-
pcser eu elle.

Le ci uité n'a nul doute que le puîiî"-
co:ntituiera île temuoigner la m emcon-
liance, et que cette insitution, desiée à
rendre de glarils ser% ice: à la localite
pour laquelle ell-r a eté siemlement éta-
blie, fera lionneuir et aux nembsres qui en
-nit les fiuditeurs eu puib. e-n it.l

Le cnité à l'e. loir que les uîeiulbres
'"iilats dira îe la Cai»e 'E-oiurnmie, ainsi

(uIle les autres nemnbres des difitrentes
conifurences, Voudront bien taire le nu.,-
veiuix eTorts pou1r la 1prosiprité de cette
Inmtitutioun nuaissa nue.

Le comité croit devoir informuer les
membres et le pubic que, souis p eu, le
directeumus pomrount tenuir leur buîeau uit-
vert plu lsouvent,>i cela vicnt niléces-
··aire, et danis liielpoýcorlsarc luu uuun iu l us cenuiitil.

Le comiîé doit fuire une mîenutiîonu hîîono-
ralle 'ii seecrétaire le I msitution, AI.
Franiiis Vé ou, pur coi assiduitéi pei
laur le c uirs du, Ftinite, dévoiuanit inii
pu-ic de so1J tempus gruiluiur l'avaitige
île cetteu ltitittuton, et oui r la tenuue
de ses ,i res quil méritent les phls graild,
éloges, tant saus le rapport le 'ordre uue
sous cîSiiii de a c larté qui y rugien-.

Le.tout néatumuuuoîins tres-liiiublemeit
souilnui.

. .AS'U.,
Président du comilé.

OL. RoaiTALLE,
Secrulaire du comité.

Nous avons reçu eemtitn, à S heures,
i"o-s joniti-,t appui és por lalib'ria. Le
temps ne nous ne permet que d'en faire
de bien courts extuaits :

" ROME -Des lettres de cette ville en
dale du 9, disent qu'à cette date les Frni-
çais étaient maitres ie toutes les positions
parieux prises le 3 et dont une partie avait
té reprise par les aoi-disanit Romnaiia.

Le cîmîbat a duré troiê, joursi la perte
est considérable. Le général Oudinot a
résolu le s'eniparer du fart St.. Ange, et
léjàles travaux sont pouussés jtusqlui'à 600
verges ie ce fort. Les Français sotuf-
fraient eaucoup de la chaleur et de la dys-
seîterie.

PARIS.- 14 juin at, soir. Ledîrtu-R-l.
lin toujours prudent, et nmenacé par les
dubllistes li voulaient lui ôter la vie s'il
refusait de se conmîproneutre avec eux, a
prist a fuite doias s frayeur. Des pour-
suites au criminel ,otnt intentées contre 40
individus. Plusieurs arrestations ont été
faites dans les cisuastis asatîturiers étran-i
gers, Suisses, Polonais, Allemands et
Italiens.

Le général Cavaignac est en grande
faveur. auprès du gouvernement auquel il
a offert ses services et son épée. Tous les
jouurnauox rouages sont suspendus a P'erepî-
tion du NaV'tional les uînspar autoirité, les
auîtres-de leur plein gré. Emiluade Girar.-

J. T. Bronsseau.,-

PIANO A VENDRE.

U NE pernnne dé-ire vendre un PIANO, de
lam maufacture ude Clceapside, & Cie de

Londres, pour la somme de£1-4 seulement.
Sudrsserau u reu de ejoaral.
Qitélice, t8juiîî 1849.

~iyaicha.n<Iiscs Nouvelles!

CH APEAUXDESA'TI I
L ES Soussignés viennent île recevoir par le Douglass île Londres, le Rory 0'I

le Liverpool, et le Cainda dte Glasgow, et par d'ares vaisseaux, leur

ASSORTIMENT ENERAL 1E MARCHANDISES SECHES,
qu'ils ventdent en gros et en détail.

Leur au'ortimeit de Draps, de Casimirs et île Patrons de vestS, tilêrle te

tention Itule spéciale tant sous le rapport du choix que sous celui dt prix.
Lenrs CHAPEAUX, dits à la NaroLtON, nOit de la plus belle qualité e

dernier goût, tels qu'il ne is'en trouve nulle part sur le marché de Qitbec.

A U 8S 8I1

CHAPEAUX MANUFACTURÉS tout exprès pour les Mlessieurs iiel
et un assortiment d'étoffes à soutannes, Hrere

luébec, 28 mai, 1849.

1
din qui, depuiî)dix jours excitait la canaille
àl'émneîite,-n'a pas 'eu aujpurd'huijie, cou-
nige de -:dir-e"un mot. Les républicairn'
ocs~i t ùeriesdlnn(le' néptiu par la

fotie et in lèeté de leurs chefs. -
L'aiiillerie de la garde Nntidnale a été

di>ýoute i;c'était loin coi-p)S bien turbulent.
-Lemaréchal BîgNu .d st nort le 10.
Feli. Pyat, Thîdoleî fBac, députe,

rouges, om éte arrêté.
L'ordre était coomIélètemeit rétabli dan,

Paris qui demémuéra cejpelant en état de
siège puir faciliter lem arrestations que le
g1,uvernemiîtve ut faire.

Le 4'Juillet.
L on sait que e.-t aujturd'burgyque MM.

les Torica, In écuredse parlemnit, doivent
ai borer le drapîeau nmércain a Mlontréal.
Nous ne (avon< e qui se pas dans la Ca.-
pae au liment où nous écrivons; ltais
en, tttenlait, nou, remarquons sur la èita-
d1elle de cette ulle, le pavillon britannique
ui flotte ai gié di vent. Il avait été jeté.

a htas par i'.,iiigan et l'on a choisi le jour
tiiversai re de l'itdépendance des Etats-

Uis pour le replacer.

(& .ous prions nos abonnes do,tt le
semestre est terminé le 18 juin, de voulor
Inen nous rnfarre tenir le madntant ainsi
que /e prisent semestre pui est pagable

aevainre.

ANNONCES.

PAR ENCAN
Sera vendu MARDI, le 10 juillet prochain, le

TERRAIN de l'ancienne maison d'école dii
Fauileourg t. Jean, située au coin des rues Ri-
chelieu etSt. Augustin, contenat:-

67 l'IDS de frontsur 60 pieds de profondeur.
La vente se fera sur les lieux ù UNE heure

après mii. On pourra connaitre d'avance les con-
.1t nus le.la vente en s'adressant au sousîigné ns
Bureau, Haute-Ville, rue St. .toseph.

CHS. M. DEFOY, notaire.
Quélse, 25 uins1849.

hs, Bailla rgé,
' ArlQuE et ensiigne l'Architecture, l'Ar-

plotage, et le Génie.Civil.
.lue St. Françoi, No, 12.

Québec, 4 Juillet 1849.

SOUMISSIONS

pour la donstruction d'une Eglise•
dater decJour jusqu'aus14juillet prochaaine auý propo>ootns seront r aust rour la cons-

tm d'î t une Eg lise et sacrisie daes la paroisse
dsSt Roch des .Aulnets. Pour lis asrple infor-
inatiîîus s'.ter,-er îi s)-rdicu ,îeou,trîs peur la
renustrnetisu de <es botisuu, pei ls quels >011t
.L. B- Dupuis, P. -Iéville, L. M. Morin, C.
Soulard, écr. Jos. Marié et le souSigné.

A. NORIN.
St. Roch des Annets 1juillet 1819.

Nouvel Etablissement.
L E -à "w" l'""nt"r d'informer le

pubbe u'il a uuvert un établissement comme

I M P R I M E U R

LBRAIRE ET PAPETIER,
RUE BUA DE, 9 RUE MUADE,

Iaute. Vil/e, faute- Ville.

QUEBEC.
Il vient dle recevoir par le. C.ADA, de Glas-

con.ls uassnriiiient considrable consistant en
PAIlEl de toutes qualités et descriptions, lu-,
mes d'acier. dle Gillots et Perry. en cartes et en
boites. Phnies ile Cigne et d'Oie, -nveloppes,
Cire t cacheter. Encre, Encriers, Pupitre porta-
tifs, l'ort feuilles Papier à musique.Cartoi, Des-
sein de Londres, Cartes. Plums rd'Or, etc., et au-
tres articles, de goût et d'utilité trop nonmbreuix a
détailler lott tn catalogue sera publié dans le
cours de la semaine.

Usiegrande variété de LIVRES d'ECOLES,
Dltioeitiaiî es. Atas, Cahiers.

Le sonîsigné espre par sa longue cxpérience
dans cette branche de commerce, acquise dans uno
des plus anciens établissements, et p4,r une stricte
attention aux affaires mériter une part du patrona-
ge public.

PYSTEME CONCIS

.eDli0.des Livres
Doble eîI-te,- ou C

DA PTE itrsou ires o i ti
chands et artiSail; aéeC ri m el

sur la tenue des tu I. epllll5 ",loisdt 1.2
trel et de tejjilrdes cemptesapra.,
par Inquelle tîut ccm:rir.rçstS liqt Ott
coiaissance exuicte dc l'étut de,-e1,11 k
simple inspection de quelque t am
grand-livre. . Iý ý0mtes cal

Poids h r des mosaled'or td't,
différents pays; esdore

Tabledu cours dela proinceetr
changer le coursibterling enco sctue

actul, ci dalais et: Cts. actel e 1t 1set cets
Srpusîaustôt qu'il )y oura un esmhrîî

snt desuusenpteursrour lérayerles d!
d'imupresiomi, etc. 

t l'de
Tablesd'îuIîdît, etc., etc,

PAR W'LLLICTo. H% ssox Ri
Pax.-lTROlS SCHiLLLING.t ilinfn
Uee lite de susnptîna
Qstbec, 25flun 184.

.Afiiintenant en debèrgetet

'ar le soussigeé.
TJU LE.fDE~ LIN, double bouillie,

GENIEV E A AEU marquéScarr
CHARBON de Sm ith, dou crib

C. E, LEVEYetC
Québe, 2juillet 1819 ;

PERDUE.

Nprt'feille rouige, aer uieU er-lanc, à été perdu, llerep
par.jutsqii'à la bra erie le AI.
il contenait la smmiitie de £22 5. e
de lanuies, c piastres en pièce trîe.
sous, et 4 gros sos, avie iel i'l:ti
'ailiers peuI ini portannts. Le r
dottnnera $10 à quiolmite le rem t
ltîretit le ce jouirna~l.

Qnéiec. ~2jimn 1849.
------ -

NounVeaù iaIagaistit de Gral2

1E l" n revienu a le i
.4ic cii -géidiq'il rrtîes~î,:re ru u oleporte voisinec de ta dtr

len Ci-devant Fnr.ni:-Louis, il aura
mains un assortiment variéde fariie. iti,
Avoine, Oree, Pois, etc. etc, qu'ilvii
prix des îlai u dIits, roir aîget tniiait..

DATIL) DR.uIApt
Québec, 11Mat1 8.19.

Alex, Lafyanice,
RELIEUR,

I) fl'.fUR r. maintenim u No. Gl,daris
di tan mme i oc cupée plir M. C.Plstr,

ihad. pres de la maison Trt, l .t
Iaimte.nlte.

Qitébec. 7 rmai 1849.

PIANOS MIS D'ACCORD.
ETTI INNEest "itSi tE 'acEcni tles Pianioi qu'on odia bi

confier, SI 'année on autenent. Tointuicän
s8s au bIiICnú de ce joutmal. ou chez l M:
Val 1er, vis-l-i la rue Dorchester, rece, ivZ
promi te ai utition.

Qaérec, 21m ai 1849.

en ~è re a Ltimiere.
U k 'iuprlie e*niplacrneiit avî -

Sai-onienls e-. asitué aà i r
est le Il'lile-. cutei, itiil iI etColi,! fttW,'''e
bon piîn tour le cotimerce, et placer Ite ié
route. s'ndrSer ;nu osigipé pmp at'

JOSE PHIl A 1DE F .
Québec. 13juin, 1819.

VIENT D'ETl'RE REÇU ET A

Vend/re par le SoWuigni.

UTN P'ETIT lot de HAR3ENGS ÏC(ttb

WM. LE CHEMINANT.
Québec, 13 juin, 1849:

•A PPARII S
POUR L'E CIAIRAGE AU ilA?.

Thos, Andrews,
No.3, RUE ST. JEAN, QUfHEf

NFOBRME respectueuiseitent le
virin: de vices air pal te MA11YtMi

qu'il déballe maitenant un A
CHOISI et oEGAN ( ai-

n griz comme j3wai '
sété otFrt cil cette Cité,'Conistat en CbI-c

liel, P'endaîtsu, liliers. Jirukelu. 5\C.ett''

riété s in. d'autres aiticles live dIs
Cil verre couîiîés polir as5outir.

'. .A.norme les personnesqui ntt
le leurs demandes pour appareill. pou ri

su Qaz, que leurs effets j i oSarri849 et qii
piêtAà les leur livrer soin5 le iîtîus courti ait

Québec, terjuilu 1849.

Qtuébuec, 28 mai, 1849.



nîla Refion et?'de laPaitrâi.

'RFE -- . l'IITEI. DL rUAyTER:$i.'ranlce VANNO'îî a VOUS NO I ,r.desu5arlina, Haute-Ville, o@ ii
9M . c t main.nant pr8t à'recevoir et, à ex'tcuter tau.î

.. e. .. ., .ordrea drent la pu~Idle v'oudra.bien.le furoriuncr. O
~ de ctte l·se et dest ue à la mison le l: i. le galoi; 3.la douzame da bouteilles.

djacoombie.- Oninvite le. persnneqmfise-
s ecouir lachance de gngner cette P. A DI BM A R,

h~line qiln'est ps sait valeur ent mêmen tempis Agent.

nacles feraient ue be o euvre, 
' sern e lis Q e, 25 pun 949.

qu'esu bureu Cejurnal Le pix.de hique

leassitôt qel lsescu ireupli,et l'on luinenaaa e 1 urd auafle

alrsavsdn jouret de heurede ara doutet
Québec 18 jman 2819.

A S.ANALYSE

ESOSSIÑ acommencé comme En- es eaux des sou'ce de
jjattjr ourt1ier dls la ,ra.n-

d 1 baIsse formant le cpsu et oc Réepu rMar l
h si l.I-tl1 ci- i

JJ.391. Fitaann. rLiitie U i tvi un ucnnîuu
reçuspoutraginla geuîuîé illestaIux mem

b"il sera fit ils sances nod4 es sur te- é

tsn nChs.A OLT.

Québac, I imai 1819.

AVIS AUX FABRIQS

SAUX CONaREATIONS DE
BlMACULEE CONCEPTION.

A VEN DRE
plus bas prn possible un superbe T c*

BL:AU d'ßLI représentani A m a-
ctide conccîstion, d'apr'ès " 9lirilla." Ce

'ableaui d'unt, grande habileté exetion etd'i

ne reusmIblance parfaite, avec l'oiemlial dépose
au.Diessus du grand Autel ld( la Ciatlidrail de

QueétC et tutJrcemmenit surti de 'Ptener de ..

Jus, Légaré, aIste. La lautetir di tablueai est

d'eanuin 10 pit d et demi1i, spr 7 dle largeur. S'a.
Idresse, par lettre allrhiuu-e, au aieat de l'.du( ide

la Reigioni e ,ie la Patrie.

Q uébec,.lerjuint 1849.

-- 7--- -
INSTITUTEUR DE\IANDE.

ltuteutielili ' 'tenir me fcole..alo-IJ daile ceapable d'eiseigier lefrunçais et la"-
glais, troutera de l'uîploî en d x t aux
Commeiissairea 'Ilteoles de la paroisse di. lîJeai

de La zon. Ou ie reau.
Qiidbecî IG juini 18 lW.

-.--

.urPLACEM\EN'IS et Mtansi àl Ven-
dret

ANT. A. PAANT, jr.
Quiébc, 4julin 184.9. .

i' AFES A LOUER.
u1 .1,~C ES i Louefr lau'ý le patte, No. 'l

d.mi la Nf.,irang duî milieu, coté dîe

i. T. BR0OISSE AU.
Québiec, 2jil'et I S l. No. 9 Rue fluade,.

JOS. GUV-.N
. UA U 'V'.1 N .

l. i 1îLe La Fiïi1ilei I1ite-Vilt

E uSousigné pretl la lierté 'dl'anundncer i 'e's
jj amis et an ubl!i en gécn aéral, qu'i ivient 'cu-

trirtitima m le

Quincaillerie et Ferronnerie.
dans lamaisoni-'evantrenpé parl ,1. Lalirie.

seu fond, s de iiagasini 'St ii comlphI.t. et i: o

aissri luu:trerqn trouver clhe.i tus ile S eitdontt
·n aurt bsoini, ides rix tues moa l. l.'\aé-
tience qu'il uarquise I..as cett br anch il. com'-

mercre, t lapauiallit ace lau-Ile!iS liques
seront servies, devrOnt l mntiilerutie pai i ipl
Iroage publie.

Rlue LaFabirigna. ..
Vis-à-vislem.ugasdi i le 'M oi.

Québwe. 25 mrai 18 19.

B3ureau du prT aux P.cca:is.
Ilci' s:. t' psu ir1i i NI.

Q u Mec, l 'rj nin 1849.
Isest par leprcésenî lieineanSid s laaco ii

diés qui ia'ont up s ie'c m 'aiyd l'in:îd t i dali.i
u'l dae t cru s ertctien lsî haden i tir'

ulcemibre 1817 et Il88, qu'i au eta 'i iCi mliii

diatceiaet aiq soinagneiî, tiiiîn ut lpc wii' j -
let prochainiils crInt touas i:-tet em u ia i ii-
VI.

FEiLIX GLAClil:91îl'l1.i

Digne d'attention.
VauIe:. uies coi.sturci V otre suté, r-

toyensde Qiuébec ?

'oule: tous ris r n tre / i

lmili
1
te quai cal îittendiuufns ctîiui/.i · ·

AITl1S comme les citoyenas d 9nItriiéal
buvezde lluiit de Plaiagliel. tus i er-

retz par les nombreuxîi crclicatS del reml ier i-
decins d .\lontréal luii esi ablmn int néces-

uiraiat dett E iait, cetmpsin-ci
, en est vendu dans les troiidepois a iloniitréal'
dpis le 3 n il i 18 Juui, Il.5 i ga:lon.Aii

lesnu nse ldlctnd.laiis 'aaco- deilt-il, aL idirent
quela cité de ététnl j.mmi hu dsili." i
étaItIsalubreité plus a qui îiIePi1
a:tuelleniei .l.proait.n iEtl
en sa u au-des 1d,111etiatsd i

Preméres failliiesdle i t ié li., ci res i iier-
Veilleuies lobtenuesi lar u'1s l:e des -lix dla

lagesl, et dont il It ti les' motrer a Ccii
e désirent. 'oiit les nomstitu dei plusieurs Ié-

-tius de Montréal, qui oit dnliiné leur it Licat
et faveur de cette eau ; que le publicil n juge par
lui-même

rs, N 'elson, Dris. E. 1L Trudel,
J. Q. Bibaii il,. 0lounit. a

J. E CoIrre, Alex. 9leCullo;ch,1
Lepurohon, R. L. McDoInell
Masson, J. Crawl.r,

P'icauilt, F. iBadgley, i
. Fraser. A. HMla,9
G W. Campbell; S. C 'Swell, I

. Ternier, P. J. LiCdie, l
dé UnscT' -Prenez e une baiOuteille avanttmer et lune autre apErmidi. uu friiche.k

ais par m 'à àQuébe., ail dépût, Ituel
lesjardas, No. 1. Ilaucte.Viîlle.

S2ijuillet,1849.

EAUX IINIRALES - Ltr
I îE JYLANTAG ENE,

ti oussigné ayant été Iuommt seul a ent à i

'onQuébecpourla.vented(le cesEauxcerlò ures,
luitaur d'informer lés citoyens de Québc et. 1.

alen Ain
4
r'qu'il rient d'ouvrir un dépòt à.

LFS l-AUX \IINIlALES DF.S SOURCES
'DE Pt.NAG N'T-soit forteet sil.

nse océîimemîuuuîaîeqia i té ciil e edu
isi.ettup iêsde 13 1î119 Eet il'liDE aîuxueluî's culte,

CIela ciî lc'uia tuStît ruil, d*lu, i 'tiitaa raiuule
plurtie: îleleuir,'î'EI'1 E; . El' CIit 1. E. Elles
colitielinenit ii uItre lutte -rd c olaidn au

néi l'é t île.id 2iça u uate i en lutoia . J 'c
ioifmll i t'a huOaniialymi'e muilueiii aile qfinpmutéd(Jij"'u "" qila éa , Cas. l uuiîi..tas

provIdées t j'i îohclu Ithstésî>;tats suias:
Uîlie [ivre (aui sr dipoids)' pesamil 7 ,ultjrlllau

Cmîîluîit :Grain,
Chlorure île soiude 8h,6U2®
Chlorure le pelasse '808

Chlorure île chaux '95d80
Chlorite île agésie 1,716h4a
Bromure le magnésie 0.u3a
lodume de tmagnisLe 0:89
Carbonatede chaux 6,23301
Cahunate de miagnésie 6,23301

Carbnaiate de fer 'l18

silice s . '00

Total des ingrédiens solides 12.1760I7
L ai 6.907 323 .

La pu'santrpécilqueaPelu est h0t6.377
Cotiiat e'aufi . Couimljen'ipas re-

cueilli.rea a la s 4ee. re 1 ipm déumili'i l
u nti'iIlité d'î'aulc iadelîcarb iueilac qu'elle 'outien' 'Ift, mismn
cette quantité par it tie coisiléral,'e.

'1. . 5 . IlNI',
Chuumiste île la Couamuu'ionlst .éoulogique.
Bureau île M'11>11. 0lêh

tiltéaul. ilavril 1l$19. S
DIRECTION,

Boire ut 'ii eill ts aunt déjeu er et i'ie bo -
tillhe (laitus 'aulre..nmidi.

Lus persuuuse ll ireniltit les soaiceIs pour leur
anté , bis'oiai seut ept 2 galmons pî.rcjour,

Il es iipoîsible de puir tous les certiie'at
d loés i tahlqmsqulueiitmiuitips. au lai'

puriéfait'! îd-.s SUau'î'u'île huuiu 0tiie . ,a auuiu
Seu'îatenivt ceux duai les iou sîlo0t plul s cola-

J)mas h:e couranuis, le puiblie %erra lo grand
iomrle de mé-leeiîs ui ouI dounuiédiles certihtatl

en faveuri de ces 'ua . » s e,'>îiîi't-etaltt1o1 'alix
1 ilii lstm- les j us.ninit. dîîe personnes

uuogu.éîs, au' die ,oiutiéal matle,

Cd.l(LER'mA.

En b viiait de l' uiiiihde a ag et le î1iblll li'c t
ici à claire, du ebio!la,

flEH MEDlELINS flE MüN'TREAL.
outitdal, 17 Avril18.19.u

Ltic ds eau.t de IPlamnaenefl't'vam e:é
coiuat-u on méd iqu ejile .1 .11ad u eu l -

Mil.l-p"I aiian ' 'un m 8' i'a i ré-

ieuquiliend. a lr-

' era up a a d'aid r à lu n iele,.iaIu laiamne.
ania ldqta4 n tet avrecide [el.,ojes n1u1

,l ,6vn éiu d t le., co d:",d 1,C,;
'orm:eaclam iulu de huai: me ltI'.dea ietu, .

aa. i'a.adi- ma ir. t' il tia' mi en uv ujli'ti u i

lait u'qtr' il i d ;u q ues l c'an. : 'ct hic
ulea u l'e'tm edac ms c' .:rt c'a--a msian-a
ce îanti-acidetd atrantt,desa r'ndre de g;ads t
-ii' tu. j

L- s apiatillité, du'Irl ieeîh't'L uiu t lu l auiid
Ite pauuet c uailr'u s. ilt 't coi tdi elle

io tnegrande.,dta nceip'au de laIa-î
,.'aen'l d.iti..iu îî. agaadii'c ii o u t'e aa'.i aactth a Mani

smtom op·oye,.A ya. nle h.buyoein.
e im ''-y ws u. ma .larl aiqu' i. je pmis
C eil i g.ech i I t au sr :esa iie-tim'est iuiic-

atl m itat'.

A. 11AL1.L M.- D.

Pr'ofesseccur ah ehu'itie, Coeuléu e G ill.

Iaiiis qiej'a sil Iiaiy. ' f li â.il 1ui/ei,
)'ia. .c il u s ta M9. I huig je 1l'i'uai illd'cu'.ia,î uai a'genta muédii:al pruni. m 't l'a, e-

commnaltédi fantis ai rad omb le e ai
penisaa qui l. pi milp sili.e i atir' ugrde's
ui'elle c .iutieni.s, lai..t uiles i mefi l e .ade..

jontrsal.29aî'ril 1s19.

Ioanfur-ousi t'aezrnmco'nIgno ke déir d'a.
voir muan attestation imr t16 s'vertuas mrcinaks de

'auie dIe Pl-mntigant,îje 'rs rends bîien 'O!Ontiers
as votre demande et aulis lieurelr e touarexprimer

la cunufsicne nïe'isi -ur luîl'iecacité et Ilinfltience
lieureuisequ'lle iétermine sur Poue dè plusieums
maladies obscuîrées; contre lesqeqiiestu la tliérauiu.
tique/liplus rationnelle si échoue.

Les diflIretis é'étmenc salis qui rentrent daist
la C.onlpu.iîioil iîle ,ctte nu:, Solt îefist.uýre I'l

S,'autoris er,,ila recommaider spjîùciaIeuent dan
les uhamtatismes,Ialsaetîtnu rsofuleuses, irî-

lndesru e contstlutioiineles its feureurs blnebes,
lus iiéeralgies et piî particeuliereutit la olsu-

LeS lersine ciz le-a e lilu s focetiois dle
Pesionniu nt été % pe eits î r suite d- 'uusaigi
iitmirîmodéi é di boitmmi s a:cooi iqus, y trouveroîtl
uls eetaeLnIaI el'rortL.iii iu propre à rétalir le

(le dae ct oranc et l'ha.olom da lunCtiun de
e'éiiiimie eii c-étéral. ' Agréez Nonsieuur,

J. L LldRolluN,l. 1).

av'ez 1ili't~ie (i s lia iiuiiid-tfi l a'vi i ts li tpa s,
taie dispeitdsialt laite él'doia de c>t-re Eau li-

'. a jouterail sule et que îuîît'- lus î'er-
quui'. C 1i aîlu t a nelittic i1uI l q ivi

futît u.ige s'Içcrulelit ieenlitiirtlleurc ellet Sa-
lutair et la recommuandent iltous leurs midiii. J 'i
Ilhoiusrdîe s'eusaallieur.

P.E. PICAULJ'. M. D.

Dundee. 17 Avril 1819,
Mon cheri iMt:.-n reiereiiiient cta.eii' Miline-

riules- le I lagi'irncl. que vots lvez cila bnl
le mivoyer, et dont jni fit l' î'saii dans plu-

iuirs es ie d uyps, ct Rilinatistie iec ,cit.,
.Je Suis lheiieialde pouvoir vous dire.li lque csi eaux
soit ui b eie ,it i l 1 nature, et qu'elles doivent
etre recomandéel . nos llibitanuts dles amin-

p aigesurtout, comuure teiéde avani'ageux et i l
marché.

Jmis cisille a d:s ftsiis enceiip.es sujettes a
la constipata d'in faire ta.,et lleS ed»nt iron'1
vé;:s tres bien. il.s nlt îsiguéri deux damen

stjettes aiîus ieur'i 1b aiiclhes qui est ot fait usage

Je iie doule pauu' lis qi' dan le choléra, d'apures
'anI lyse î i sqai t d'·i f.iiu' pair T . S. lJunii,

C:11.te. enSeront tres uiiesmtot sin ii
a lu' ,indea e sen ir conimimi presaervaif,tl de

se pnutrger d'avance avec Ces ut
L. M. M A.SSON, M. D.

27 tai, 1849.

Pai recomm l i plui,iers de miis patients de
tire uu age dles itaux îles urces d Pianiteu,

, l sud d t iua tuait éi. toî d ; i
-oU lant au .fti ln e l ito lac, excitant 'a ô-

tutu igisi'c at l.et i a lis ellii'aii'î'uiu'uît sur 'l
aii u ut lus iil!titiu ,M. i ut s
dcriienr.. Lues i astuluds s'y at tu uid t leieoup,

ilFR .Dl NL .\. su. N .
IIiui.rdaé ua i n18-.9.
lni. CiiiI.îs Ldoaicn'aant souiîis Pa-

u1i.il'c eS hasde hlatutipe Ci' 1ar T.S.
Il écuyer, ut ie d Meaiasaa1t mu m,d

i dirai ipiiu'lau îiilioclioui et li t utiii.îiiui
ilg' Si pdi iu 1h r Ila'tit d e r i itluur

dolomt ararable en .aioter ;ditatm
dt la goiim". d'.là relg e hmt yde
q1îii'iîpqîueta.h u Joiia, de' lau Il¡.eri. dea

aPhuydri ,et dlie uu.iles ese e dîe u'i rie
scepiélai eiampuîiltori

Quant i i-so a' ts le 'l dora a>nt 31. L.

au lliueliliei cui10tui't limporu istiu et rc.esetablhu's
il -e tic uedleniaaiqiu.ti ,epI l' traitnm mut su in

di blra aegmrt beaucup due Ia;iiu enl liEro.
pi ,f taipa sumbiat rprom er su,i.il.i- i

ié. Si tes i(i eu'aoe , inld i i .ali t. ls A l
de lunhae u soieexcelleteiî comibilîaisioi dl
mPraofies lurdewliarteried.

(Signé) S. C. a .

i'r é îdr ;ufcd-irîi qe vosiavezui îî éoi.
Prl liei lmnopão ur le lle et

cl., .111 li('gu Ma'îlCt l.

.'miua:i da., ail uli u I lE;). l en1aie p

. q .1w ln c idt de l ii n ;o- a
dl.us patlsn a.é

i vataIi- iai:i i qtue. a.alyc l l qauairtcliii alrh h- ' S Ira ite n u' l u uti. l e, di e la;.. u te îi'

deucit î aanapie, dî lla coair. !rdilufle. de
e.mf e, elhyhoirnet de puic autres

ua ad,, horýqu'elles seom w mpoyé . ' MUm- .

m éie , ic i w.iii uis di m dt t eI i ui n .ti , i
ture ortdbeucupiréféi.bbsIi. e!onu l.oi, à.1

ais dauu rs, qui nous ! iielentliie pirtout,
do u't lacoitiou econéqluIvulim ah' ti uIpro-'

Irietsu st voili t u roms, eiti i lie sefai l
pI tri',.ul's repenidantil i s d e coili.iei l ar

1-i nemi u t, cd aî'i lau.ti onle i ontslu s it' iia -

LIe inage t u'lon a donl ii 'veutr des
Elu Ict le holuu'îaa a' î iieill s t . iter lalteu. .

il'illiede.uiiu a e'o u.i .este -

J.Gæ laiBA , '. c1)
Prof. d'Anitie, Ec de Md. d a \louitréal
il niars 1819 •.

M. MCA LLOCH. M. 1.Ds11. ienll. " "-__ _..
Prîfessur ieiscuchement etc I Puniveritui itié du. aSloutréal. 3h iiars 189 H. L n.

Aat exaniné i'aialvc t'aite, p.r TL. S. Iliua.l ontlal,;sept.ISI8.
ecayr. des :i*.O;iIua>,les els .iN cce le alat.

Jî'i.tréau ,le 5 avril 18l9. tagenet. je (ois a la ulice' de' u lir que, ld'a rils . .
leur copoitmens puvntfI, empoyé dirai bous sgetque .quanld je lai.se (d

av propriétairedesourcessalinedePn e , ec Ilaatauted (eads la delsupepsie, le riaatme ource nr ePlanlag
X. h.amloe , u h-uoi ii 'orli les maladies nervs'e lus ier'ili iu.efà's''s, v ap esousecontôlede M. CharesLa.

t'. îI.îcrité( ue cette cais. le lai. .I d': ropi'ie,î les h i idi s. la coru ipaison], le ,ea'or lique. le em incapable de ne-a i me aljaire
placudu'.Illsci1avs ClîroIniqIIus de ds'eie avec but, l ,écrîaIeCe., Ie.. 1. 'c ursque j'ei blcjem 'oite bmeu.

Im auvahIta 'Idge i. .'ait truîè. ' quu'hlles anugmié,er- ph..i:liuts ahi' uts m:a(l laehsa a à qui je kI's''iu ruecoma. Pa Ut. Sa not.tUn,.
t--It Pa' élit et aive't du'uai iatcomm bixtif, madées apoutr la ri h' ti l a yil ss'entie'rie. ei l Platagenet S aout 18,8.

W)ialptes le:i miaiilon iciot.e duas Paaiynt mretir" .un avainage bien narque.
liat' r T. S. hhunat écr., ju' la Crois cap.ile .le nie doute. pas qu'elles pui.set étre utilesdanisi uilee, Iraout 1818.
ln'r'er une inlluince tithvabilmuir c'ie et lus le u'l!ura cmtout, si eni '.m1ilploi coume prüdr-

reins. vaiif'n se lmai î'au vae et ldans u débmut de C'cst ave bea ioup de pali:r ie j'attire lit'
l Y. il OUN'T, la maladie. E. H. TR it n:l)ILu, 91. D. teionipubliq emi lus Ea.ti'uuui mi.erles i/k P>lauunia

1L.-nt . .le n'hésiie pas à dire qu 'lies .'ede
a -lonural , le 10 avri 1819 ' iu s s ualités i".:al's ci non tupériem en a 'u-

-- tsVails qe iurc ees les auties-Oeu X (de lat Province. E11nylant fi*î î
Alontréal,1imars18.19 D'esaae a 1ne 11s deP liangen isaug mo imm, i 'st de rmon devoir <lit' rendre

UýIerlayse e, nix 11ilériles'-epar Mr.. Ilinil. L*vau de- ilataenet pan bieni e Leleoii
Uenaynéales de Paipécommetant médicinal contre llepsmon libleutémognage enut r ii

ayamt été su i se lmai co sulération, je reis randul n mb ' a ces n:alahes e roniu es' t e cre i cul q i ont d ja té donnes. Le got de

pm oir en toute coia ene mand rces vaux ces d e tdan sla es les armees asalines ces E.auxtx lagréabe i et leur eflltet est salutau re.

a' publi comme très utles daertai e uis- li sang soinutndimimée'sde. quantitéuomu ldiéério- L. il. SSON, M. D.
h s o e - t . solinue. du loi eletde.« 'r , d.mas leur qualiité, Coutelaniit les plu imp r-

aute's visc' abiloinitiaux, dles 'iri- l .ue dans la ttanlles cIece.,,!statces comubinées lpar la, nature North Lancaster, 2Zjquillet, ISIS.
goutte et le .rhumatism. -Comtu.e a e.tertlles ou e fortume agrél' à prndre. E.l pour la iè.-
pemut en crice être 'imlployées lsr' a iage tme raison elliparait bien adoptée polur aentrliser Je soussigné, centlie que plusieurs perss.
da's les hydropisics,urut si ron prt d e com- les 'l îs a''per icie es p nos isn i u laconta.i el nti- ilm a ronn e sel' i , ayaniil u agii e dia e i' R a îlde

E sidrataiop leur action iapltique et ditiurétique. astulaiues sur le s1age en conséquence elle- sera ce uiit'u'duinéral' i'limiag , s'en oIlt bien
nun elles pourraientòiu etiles dans le chilrai, vraismbalement uile durant 'iexi'ence des lié- uouvées et surtout nt éuéprouv degrandS soulage.

vû leurs propritéos aant-aue ut nuti-éit ie. jes épidémique et contagieuses. Piilliliza CI mits dans les cas de rhumatiine.
lu'tge qu'ell'c ot sar tout l'oesehognes et le cholira. Quant auY l opriélés muiales

patentées que cun dIbite en ni grtutle profuionl e 'eau de lantatli lan ha dernmen. ei- cCs'ia- Dit. M. P. Ltnuc.
auit public; C'est, qu'ellesaie pueuave létre quera- ladies.i adéjàletCétoiinagedee.l'spérience.
reient nuisibles, tandisique les itumeres (conte. ,\\. FRASER, M. D. Je certifie que ma femie, troislde ines enfmits
naIt, pur h lttha rt, des llt do 'action Professeur de maédecinue au college' ecGill. et sîmoi, tots bien malades du ty'puliis,..les docte'rs

sur 1'eul onuiei.amia|ec.t trs pau smsie, lis que . . nous. avaient condamnés. oui*s .avons envoyI.
le bihloi-ure de mercure et dI'lreutes prépara- chercher ule 'udcal.. ouurceel Plartt.ijne, et
tionsd'a.timioine,-Lepom. u'eut d'argeitu.M . ''u s rs -o nl a ucus°"4os: r'eouvre aaatt av'ec la giSce de
cela a fortes doues,) pueuvn t. êtrC très préjudi. v'tiûs!e tpub.-AlI dtPris c'enaissim.sc'laitde Dieu.
ubales datimsune jihuî uêie'a s'eriioneiei u bîjallié dslamué qtaeîq'n<s 'oilauux a île 'L. I'.ms

cette ville, pa ilequel vole faites conunaitre le ré- .Lis. TrioM as-

L. F. TAVERNIER. sultar de l'analysei es eaux minérales des source Petite Nstion, 21 juillet, 18.18.

'I

Sntaîagenel, mar lu. ituntCtimite, J eS
oidire, sur initie domantie: que les llorim

''L etae Caa.ianates aatiri,1e Ceelloqate defrac
les holitres cite brcomiresdu magnésie'ai coniteniu
dtr.s em cauxles retidçiat recomainnaldable- suttout
dans cerlams:cas de d steraieoui comlattre
la constipatioi qui sursit dans cette, affest'iin;
je crma q(ue lo'e peut employer ces eaux minera-
tes dans ciertamtls Cas d'embarras gastriques, et ain-
si que dans certaus tmadies hniueuulîues de la
peau. Jeuîs monsieur uolrc etc

D' apres l'an a e lI'u le P'angei fait,'
pîa T1. b Ilîun i er, je.niesuis t rés fui orîlaîeent

ýi luea. ieti1 ruaon u nîaiider l etagl daniis la dyspep.
sie, la geult, ilCs aheiiîcloinîs des:teins ét ausSI daibs
le runaisi c'hrnpïe.; Coutineje ii'ai eicviie
lit q 1 .oit no bre ' il'estafi sur.ces cI'fesu Jc

lni puis îujouter'd'hutre.lémouigne dlenmoliexpué-
'i•ne ge cclii lt son' ellicaeiié caione la if
agréalîe et litridt Sique,.'t j consilere' gp'elle

lié tebien t lnt'iodlu lu i..u
J..CI FORD, M." D.,

l'rnfesucir lu' rliniîquîe médicale et cliirurgicale
ait collège Mi'UilM.

Moturéal, 13aivril 1819.!

Montréal, ' e14 avril18.19.
Il nuya que lu laues semaitîs depu la puiblica-

lion d îe l'aliîiaui\'e le Iial. Il luit.(luie'moaul ittct-iiil
I été attiré' E1pinimeni't sr lhu iiniire le
l'tleu .i e 'ai encice e. lPocasiourilexéa i-
mentiri ' leu.06 que dIu qlues ca, le

soutian'ee il dylii ilahu.s, tiallis je i tu'ai ti une;
la combinaisom lees pi inlpes médicaeinu'-

tlY nrciu p iu i niirent di a colpoithueiGion
ulfe devîieI. '' r'ed le plus'llicaces

uonitre leauîcoul de maladieoe dil le ta I«e , t -
'cialement les intestinelniurito accomp4) 1)lnéiesi'ui
exi'usd.acidités idans ces igaUu s ans quelques
iues des mine s ph])is Co oliune , 'de mai
circiles.es, das la goutte, le 1îhutisme et dans
le phis guand inumbi:e île mCao ladies île fiibleye de'

nnIdItant iun traiteienit lé''éremenît utiimulait et
relaxîaif.

01:E0. 1V. CAMl PBELII, NM D

lrofi'ssi'ur le chiirur ie au 'cllége 91cGluI.

Petlite rite Si. JIac(Jue 23 avril 1819.

Mlonîîréal '23 avril 18-1!).
D'airs Paals ' ' 'au te u tiaag lait'

par 3i. Ilut je''ai a im dloaîte, uî'an tai tîu
I iles tile lis e dien i .esa .
teuses et dlysplupl , mais mumie e li i e mps
encore precie le epuis pairlCr par e'péience
uersonnelle ile es proii'taire- médicaîles.

lil. . a'IDARCONA L D.. NM. Il
profesLsur de médeii iuiiiie au coliège 9cGill.

Moia,.al, lu Avril 19.

.11.Voice -Dan aly>e e l' eau 'dePa eee,
luiill'm lar 31. ilunt, lai recmmandlaux iemli-

brl de lai profisioln 9édi'cal' coaniaue bii liin
tainsiliauire<ulml-etitauias 'las île îérmugeîe'nt îles
origaneuis dlg<i is il aurimuilaaîuurs. daus quielues c

Clais iîu tpsl'uie'. di'e.iituetdI I lliiatitiaî.
dlanls eiaiiaus il',ctioits de cu'lr, Cite laie, Cilîs

liIt la uill m liauîs les imilmes spéialeu le
5'ullu l i i ii c il luc.'aîi prec.rit lu pendant le mois rians Cue les

salls cliuiqtueade Ilulopital Géaéra! de Moiuitéal.
,t il a..îlicori'pirléipaunaît ir auuuîtrnedduu-

liait qauat aui résualats Ie ui pu u'exiéri'n''
ciursoi n utilité daîi h îaaîmladies coieitute iuelks
j'ii ùilploYé Peill.

.lesois votre etc.

F'AîNcIS 1ADGLY, N. 1).
Professeur île 'd'ciie Cliiiqîe à P'JIéiiaI

Général.

AUTRES CERTIMIUATS;
l1u'- pii', li · i dé c ' s i 'ier ent quej'i il

aun uam iei un pii ud e'idis quîti m'onîlait eiuil-
miaa a ttp 'a' p.d:a.t i is e e lt alis; et upi'a-

, tau r lia i i atda t hI s m is im el'cau iuu a 1
'i. D.i lj-' suit îaaat partuluine

u. ( '. -t uai lje' r. ci:.aideai tlus in as
iliuaés ut' mramie s'îlemb' lab. anore' ade 'ies ux s

D.sstn.jut.iî: G'in.tze.îo.

iaiud,17 slapt. 118.

l c'il-rii' que poin' ant31 : i as, j'ai eti unea'
u-ii aiguedails e c qué et qui'aie iaiii e'say

di ncfiiut'''u. 5Dep uis3 .sI'm 'oaines,e me

smie misI ai P l',au da a ia Plado_ - 1 et
d'puis je Suit tt1aaite'uet biin

DA-,it:..tAcGa.sA'.

Depuis lhait mois je cinhaiis : àsan. depuis
luit jourv ujboiide iaîauai, ual i la'ita--'

ie j;' ui. iui'miu ,c oitrelice cQi dou.le.s de ce J
qu'ul'les étaient.

AUGTIteN Laff-t.u1Eî.
31onîutreal, 13 lutaI lS.

fiauaivoa Mti usiuluuuiu . ertcifti e qua.' îamon
a ' deptiil trois . é, a été bi rn îîade, l t
CIî la' 1alaa l ie la u c, it elle ali t -,

eilia 1,u de1u i lcuiaumi vquine i ioi l it i ii lait l ,
mepu il bule t il»'el atie fcmlLeuLa . iurt-

ers iial'drahs de J'lanlagenet, elle est palfaitemet

:J'dproneun gnmd plaisirà appeler l'attentin
publique sur les 'ax. ettl de Plntagend,
gonË.les excel ent' alité pou rrcltur'r .le sy.-

ltèmeet lui donner la force, ne s1 suipenudru- par
aucun en cette province.,. Je dia ccci ln connais.
Saicede cause, ayant bu de ir er ie tit'i. les A l-
tres sources du puys. Que rau iqui sont amlligés
de'maux dle ltle, abusenlcegapl'.1pélu, etc essayeòt
'es ea'nix et leur sucééant asuré

H. J. H.it i.
WdntrtiI aep beulî 1818,

Acyuntt été dernièrement iet, nt ltans ma chiagm-
lre pendant denix jours. par der uleîi'u efe.res-

w. as dans toj '.cor p se uIrpro s la Iftôe îiaquus'aix
'' le tout auccmpyagièd 'ue forte diysenteîie,

'llaiut delu'andler.î ai ris de l'cui les..ourcesi ue
ale ir oul ieetion de' .

Chaares ariliuee Smsor, cI je ni ie sain serci,rlîns,' il c'Ils, que d'p‡rilen pile, et, je
certifia.Par la préseture, qu'avec la grce le Dieu.

juu recurlasalé, et cela aptu avor fait
mtige d otIausuiu iioe. nnlmé'sousmilion eg,

'launtaneiuet 7 aut 18

'ertifu, 9 qe p"ii l ai rsné's je souîf.
fais horriblen int de douleurs rumaîtusmles,
iia'uoiu le i's itva (its aIe n nu te-

c e ut i .pu e" a oit'flit ul.agei dle 'leau de li
"o:u'ce l ad «'«,tl'de u en ant quelu

leinpsje tmc troui cornplutemeat gué.

J.EA aTISt Lacu'EîR, Csulî.

Jut seuissigté crtihe gu'j'lu été malade peidant
lix-huit moius cqu i été dans ue faiiblesse con-
tiiieillI lià e pouvoir m'habiller tI iqi'aj-Int bu des
caiu.' le Pluluge ot iM. Chs, i hLaeitre t'

le popriécite, l'ai été parfaitemen-guérie.

Plantagenet, . iout18-18,

Je certi.fie par les fréselntes que, j'ai fait usage,
durant leu de temps, de'ieaus îauiirnli de Pn-
l ILa. et qu'elles M'ont fait beu coup dIe lienu,

et ue a' les crois supîérieures à toutes autres de
celle espéce.

JoN McDON AL.

GUlERISON EXTI'IAORDIN\AIE,.

.Ju' eciifi' g pui s lie j'ai etu le choléra je
Sur. resté infi i eI elu'las jailbe et même sour.

.le Iai té tu. pîa ce lu' .ase lais cIs e' dc
.our''dîle Pla'et .'avais piîisles sremîdes

: u ntait de £300 ait motins, mtraisplin vi int
iii jl''Itf-le t iip r dIls î-ircd r'so île hml' -la tmg'.

urct. lvu' sa'lis taiusuanl .'c î l iî'c tut u MuV aîî$
aiupr des ees lc j'y denuarai penidant dix se.

mti'nes. ljuîanît ct'e is- lc, je mie sis laivé avec
celleteai etj l'en' iii i b Itu it' r teb Ir-nt, Lorueiii. ja
qlutuliui siuces.Jétals hualuiluinielitd ié et

jenteaduis bieni t jy' is enîemeb sluîa' cuté.
P S . COxRYv,

. P.
Ihoklrnovelr4 1.Iîal, n eciîureh 15.

e suis heureux île faire savoir nu piblic que
j'all epn a m)t i , luie alauie
cruelî'le ilaîits li, rueIu'S ii'lIJIlS, dlans tu t mît ailu
corps, et un retrach imet l'au toui lus mis

I0µtli 'i Imoia u'jui ha dîh1le PPe a n ten
je auis parfaitemncuut .uéri.

j S. S. I3cuiaiute,'

.Montréal, 15 Avril IIS,

Je certifie quej'ai soilieimerritkr r.tdeuI-
mai - m:depu'ieuiet - q a le pià u
je huis l'eau uie Planlagenil je sui' imieux.

LoutS FJuLAItJ.ONDos

('ii icIt uutur ee'atiuilieriqu lus citer muintkaîike
a t éit i lsa du' l aauma

t le vtioiInip',æp ldiaint mieilic i1'u.18t Lis, 'maie
m breui a:ip - au e Itiui m . i h s ,i

tic" i ' i.S liliai hui et Palua t*u 'au ' ua.
i t t abis nic u ia't . îiu:.- a m d oa es i

e'nu. to ali a lud ic a por mli-

u-iaetînu', 
1aroptcu dliub i, :yp e i ut îlu-

rdonerrrua

WNo. Dor-i.-, J. p.

('éul' auéilairls Eau. dle luiltgeni
.le ioussiaaui udîi'ir aii t donner' monit témotîignase

u'n t'as ur dIe. Eaux île palni.ataenet, e tcihe que
laisl.aiée 1S.. ji tr..ahllaaae anmiibré

uI'nu r. ,s mihiN îIlihanutier >1ué pues île e s
-muics prdi'uusce, je fus ai taiui le la naltadie

alois régtane (le choléra) î'e un certain
mbudre ire rites hioiiiie.

Nous tbmeis des E uxie laagenet vnous
lel e pallairem nt a értis: ttu.dis qiue eux qui

net.î'ît i lean -agu' moulurent pt'pîe is-
îainianîémn'tî ie. la m1îaulie rgéuaaîatîî. Uieu î pus
nois vcl eiliiiii tes q.eiisuualrts lit î,Uus

lîb'ecicas d.îele ie
. u niis 1. utc.. e e.

Si. Laulent. jaivier1 I 19.

Le Scertificat àui, a aappui ei ce uIl dit J.
S Caierouî,î cr. fut r ui adi- A. Doial, écr,

îlQdeuaec ,cru site! l . ouitia;al :
.e suisM i. atteste ue le i.lcat ci-dessus,

de 1. S. Caiiierou, ccr, re!autii uleiit aux Eaux
itndrales aIrllainaenet, cominee t tu de ellieace

pourla GUElil t \du ClihEA et autres
nuladies, estCcuerrcIiint é i ai ;eulre
: l» ti t ij. ili e i .iut u î'îaiî.talîu.e'..Je ccertihie
e plusqu'en 5W 'i été min dlu lhitt v' uci.

tionmé. Jeprendni lai liberté il'' souscrire
mironr înm et de recommiandiîler ces eaux.

A.DORVAL.
Conseiller de ville, Québeè.

Mrta 2i 31ail 1&

Témoiiige e fiveur deI'; Enii de Plantage.

Je' soe-i:zé, crtihie que depuis pius d'un an et
ene. i soullii ctelreiieit de Lysesi et de

'onstiption, idont lus résultats tuireut de M'ex-
éuii tuimerat, que'je ldep iails c ta gué-

rison. A lvs toir inploI s sdivers renedes
empll és eu semblale 'iiotanaces, anis aisoir
éplîouvé d i'amuiiaumutionu, jlus iecours l' l'Eau de

Piaitageuet.el de iuis iue' l'ei la tlit uIsage, n.a
santé s'est toît ai fait réiblie. Comme.jaîti,

h.ue nia guéison imiqueet a ces Eaux,je COul.
idcre comme un luOir de les erommande ar-

denluneit à totucs eeux qui si t oui craienut aîfligés
le i i.tie îmaladie.

(Sigié.) J. BELL, n. '.
Montréal, le 16 jams ier 1819.

DR. PICAUTf -

Au coin des rues Notre- aie et nonsecour
I' OTEL QUllEC, hueSt. Paul.

IBatd Lafricain,'lace d'Armes.

Qu:RECc..-D'pct Ruc-DedartIiis, o .
1, Hauttet Ville. lPr ADHEM3A R,

/,qgent,

e
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Ami A4e la xeligLon et de la Patrie.
DLPOTDE MIROIRS-ET DHORLOGES AMÉRIOAINES.

. o.9 ORUE-SUL FORTQBASS -VILIaE.
* t. -. *.-A.f..-

ENTE du soir par* le soussigné, dé Marchandises Sèches, Hardes faites, Quin-
caillerie etc etc. les LUNDIS, MARDISet MERCREDIS, de chaquesenaine

pendant t'été.
CcnItol,-C0MiTUZT..

P. O'DOUD;
* j . E. *.CP

Québec,. 16 mai 1849.,

T 6 ÉTABLISSEMENT'-DE

Capealux et de Forrires,

22 RUE FBRIQUE, QUEBEC.
NFORMENT respetueusemeit leurs amis'et le public en général, qu'ils ont-reçu

Ne-York, un grand et supreASOTM NT eCAE X qui
pour Nl'égane et la légîireté, surpaosent tout ce quia été jusqu'ici oflert au public!,
cômprenant toutes les variétés et les modes pour l'été,

Ils prennent la libertêd'attirer l'attention des Messieurs sur leurs :meilleurs

Chapeaux de Gutta Percha
velouté, dont il, ont.reçu quelques caisses dans le dernier goût de Paris. Leur légèreté
et leur élasticité aussi bien queleur nouvenut, les rendent dignes d'attention.

-AUSSI.-
Meilleur CASTORS de Cooper et Cie, de Londres; Chapeaux moyens et com-

muns de Castor et de Satin, qu'ils sont disposés à vendre à des prix très réduits, tel
que suit:

Meilleur castor, auparavant 30s, maintenant SOs. s
Chapeaux à patente, teint à la vapeur, " 20 s, e 15s. d
Do Double velouté, " 15, " Ss-9d.
Chapeaux fo-tset imperméables, " 10, " 6s-6d à5s.
Chapeaux de Satin depuis 5s et au-dessus.
Constamment en main, Chapeaux à calotte haute et basse, pour le soleil, de T

Rowdy, Palo Alto, Pedro,.Chapeaux.avec dessus ciré. Glengarry, e &c., &c.

CHAPEAUX D'AMAZONE,

Casquettes de drap, Navales, Militaires et de gout, &.cq &c.
W. H. A. & Cie, en offranît leurs remerciements pour le soutien sans exemple m

donnéà leur établissèment, prennent la liberté d'infosrmer qu'aucuns elorts de leur 'e
. . t'

art ne sent épargnés p meériter le rème patronage- p
q

POINT DE SECOND PRIX. .p
Québec, 16 mai, 149

lin

NOUVEÂIeTES!
Ca

ASSORTIMENT DE MARCHANDISES DE COUT ET DE FONDS.

LSt BILODEA L
Ri

RUE ST. JEAN, HUE-1UE

QU E.B E C.
DEMANDE à informer quil a reçu son ASSORTIMENT du PRINTEMPS de

Marchandises de Gout et de Fonds, comprenant un choix de tout ce qu'il y a
de plus nouveau sur les marchés Anglais et Français.

Il désire aussi annoncer son iutention de faire une diminiutiou de 30 pour Cent,
sur le prix coutant sur ce qui lui reste de son fonds le marchandises riches et variées îî
de l'année dernière.

Et pour rencontrer la (& dureté des temps, .ÇO il disposera à un très PETIT dr
PROFIT de son fonds nouveau qui est maintenant cri nmoitre.

Québec, 30 mai 1S49.

Grande réduction dans le prix des BOTTES & SOUILiFS,
--oooOoon- Q

POUR ARGENT COMPTANT,
MAGASIN EN GROS ETD1ÉTAIL.

NO. 12, RUE BUADE, HAUTE-ILLE, Q .UEBE.NOS.CD0 A N AYANT loué le vaste ma-
gasin ci-devant occupé parvi
MM. W. S. Hendersoi & cie, nit
et ayant fabriqué tout l'hiver tic

pendant le, temps où les gages étaient bas, une quantité considérable d'articles élégants
dans sa ligne, les offre maintenant en vente, pour comptant à 25 pour 100 plus bas que er
les prix généralement demandés en cette.vlie. av

T. C., a adopté cette manière de faire des affaires en conséquence de la difficul- do
tée de faire rentrer les dettes, et il ne fera plus payer aux familles, à ses pratiquer -0
achetant au comptant une charge extra sur les effets pour couvrir les mauvaisesdettes,. a

BOTTES de.Messieurs et SOULIERS de Dames faits à ordre. voQabÔe à, e jui 849.LV

Québe, le jui IS4.enO

RACEj! &LAC£ ! BLAD!LE Soussigné ayant une abundante.PROVISION
de GLACE, est prêt à en fourniraux famil-

les etaux.baraux à unprtnixraisonnable.
Prixau magazin, un SOL la livre.

..BACK.
o.48auee$, Pierre.

N. B. Il a toujours en main une varié-té d
Biscuits frais.

Québec, 30 mai 18,40. +

H. '-S DAIW- -
MARCHA4IlDE dOrs,

. 8 ,ye Sr. nsput BAssad<uj,
Qube.:, éjuin 184. .

Diere Abs. de Younger.

LE SOUSSIGNE'O FFRE en rente la célèbre BIERE ci-
dessus, au trait eten bouteilles. La bière

au trait se vend au verre ; elle est vraiment ex-
celletnte.

Il fournit à toute heure des' Soupes, Gou-
ters, (uneae), &c., 4c., et a constammentài
son établissement des PatisserIes de. la plus
rjle, etdela tailenre sorte.

GEORGE SCOTT;
Confiseur, Rue St. Pierre, BasseVille.

Qadbe, 2m¿89

enr
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Nouveau magasin dé Quincaillerie,
ENT.PUL.N 55 R

Importateur de Londres-Birmingham Sheffield et des- tats

fi 1.5 XIEI RU 171

ITRES, ORE POM

USILS, PISTOLETS, 'OUILS D R1¶ENDISIER,HA1111EL TU,1-4RTIU1E -fl MITÀ

-0CUTELLERIE, -BRITANNIQUE,Z0.

HAWinforme le pubti- qu'i ven d'ouvrir son ETÀBLISSEMENTR. a* avec"assoitinment complètement nouveau, reçu par le ýRory O'Wfore,
Barbara, et nutres vaisseaux, et qWil offre en'vente à une réductidnctisîdlvrable ur
leprix ordinaire.

Qu"ébec,' er"juin, 3649.

NOUVELLE PUBLICATION.

'NOUVEAU MANUEL MIMTAIRE.
A cornaissance du fusil comme amie offensive
et défensive, des révolutiois muilitaires et de

a dliscipline augmente île beaucoul it force île toit
corps arîtm. Au Canadta, oùtout eioyen peut eIre
appelé an jour àl leutre,i Aa arier pur la déliee
de sa nationalité et de sa patrie, nous croyins aqu-il
crait alte ut avanitagetts, autant pour lus .olme-ura
e Mi.ice que pour touts les autres mnitiiens, de

e l sanr me isîtiiables
e l'rt îe laguere vi caîséîiieicvi., camnae tIti-

ien tmilitaire, nus n'avonS écit, tuiîr raire
UN NOUVEAU MANUEL MlMLtTAIlE, cn-
tenanttnout ce nui se rapporte à léraie ld Soldat,

fl '.«cule du tpiloton, t laî-uîidaiie <'une campsa-
tuet îillu ireîimtes eSpéces tte feux ; val. itn t-

sde 120 uI 150 pages.
Si tissa recvn I I"'uînvon-aoîementinouis den

trats ensute lécule di bataillon et la tactiqu-
vts malldes msitucuees.
£.liirage s'i"iprimera ds qît'î:ntionibreumiti-

ait tie sucrpteira. tà :it cteli ii tnIs pence e
iainl anos sitournira les moyensi ncessaires. A
et efet, des listes de soaiscripion sont nIuiii-
tenant ouvertes aux bureaux de li i r et de
Suetiir, et s'iiivriraimt chez M r I les.jiournalistes
uii voudrolit bie uni ch.arger dnis les diverse:i
artiestdu pays, et qui ut doîsnerniit avis publie.

MIrs. les agens trsjosrnaei\ ausdtiietns, et toute
ersomteu iirnira huit sousripileu-s, recevra

aresser t tîotre demeure par occasini onipar
ttres sil-raneies. chez M.Pnia: LLcîiLinte,
is-A-vis de l'emulbarcaliere ilu steainboat Jacq ues
artier, rite des Commissaires No. 22.

C. DUMESNIL.
Nnt réal,.

~ De lstes seront dépiosîes A ce. buireau.
Quêtiez, 2t mai 18-19.

Batises WFolfe
A LOtUIE.

E superbe magzinmaitenantoccupé
SPar M. IMCGill, sellier, hâtiý-e Wolf,

ue St. Jeann. s'adresser à

F. EVANTUiREL,
Avoceat.

No. 32. rue St. Louis.
Québec, 2 Févrer 184.9.

A LOUER ALA POINTELÉVY,

(En Haut de la côte (à l'Ouest.)

TNE MAISON et DEUX ma-
rUtasins, l'un île 25 sur 50, 'autre
aI ur 2t pli-ils, avec jarvl) iiipits iet

ipeiidancus, dus tuu excelle te e larupour lu
mnuierce, et propre .t Ure o tdeus fmilles. S'a-
esser A

ALBERT ANGERS,
Faubourg St. Jean, Rue Si. Jean.

Quélbec, 16 mars 1849.

osehPetiter, Nitire, rite St.
Joeseph, - 4-,Ilkitite-Ville.

uélbee 26 niai 1848.

Dr. GIROUX,

à transporté son Établissement
2, RUE LAFABRIQUE

vis-à-vis le . aasi'deIL Boisseru,
Lirés ilu Marché de la Haute:Ville,

q U fÈ B E 'C.

E1I1ES flE NUITSANS ECALEs.
L..IIPES et LUIIIE ES .JLBERT,

fl-relecs.-Ir Soussigné demntiia-nnoncer qu'il s reçui
IJ par leu sDougassI" ue quantité des siudiles

UOUGIES Albert brevetées, qui de tous les ma-
ties d'éclairsge de nuit. sont les plus éconoaiques,
lIs nuilttes pIUlassirea5, les lus sitmples et
es tuus efficaces.-

Liicertitutde, la malpropreté, la fumée et l'o-
detîr les bie A-l'huile sont très.. désagréables
et u dungr du fs rendetnt i'usags. de t-es btg
très l;tgvreu.

Tot cei inconvenients sont remdiés par rles
BOUGIES ET LES LAMPES ALBERT BRE-
VETiEmES.

- AUSSI. -

Il reçoit in assrfinnent géénral d'Outil, de
Clincaitlerie, de leinturea, Couleurs, &C.

lYna. Endosn.
Pubricant de Scies et d'Outils,

et Marchant génétral de Clincaillerie, lte St. Ni.
colas, Porte du Palais. 1

Québe, 25 ai,1e49.
RIEPERTOIRE.

Dese viilrus -. Rcmanccs et Chansons dus
Jour.

PARil UN AMATEUR.

S pet i proe rertet ouvrage, à la tlibraitie
Sde l.J. & O. Crémazie, et à -elle dMe N.

î-:. r l is bureau dt sCanadien. Prix e.
lié. 4s. lirarîtu, 33.

Qutébe, 1niai. 1849.

9. TALBOT,
Avocat, n éiabli nmi bureu aiu No. 63
RUe St. Ldttis, Raiute-Ville de Quèbec, 5L
porte de la Cour.-4- mai, IS4.9.

YORTUNAT INEAU,
JVotaire Public,

f EMEURE au No. 12, coin des Rues Lamon-
iaguetut St. tPierre, vis-A-vis chez m. lité-

thlît.-l t1mai 1519.

ECLE DU MONT-PLAISANT,
FRANÇAISE ET ANGLAISE

tenue par
J. G. SMITII,

Rire d'Aiguillon,a rif.atrq St. Jean, en haut ed
i:giisu-_juebec, 7 mai 1849.

Avis aux Marchands,

IMPORTANT POUR LE COMMERCE ET L'INDUSTRIE.

E Propriétaire de l'almi de la Religion et dela Patrie prend la liberté d'offrir à ses
amis et au, public en général ses remercielnents sincères pour l'encouragement

rainient libéral dont on a bien voulu le favoriser. Il se flatte qu'on lui continuera les
nmes faveups à l'avenir, et de son côté il tc cessera de redoubler de soins et d'atten-
ons pour mériter sa part du patronage public.
Voici la saison des affaires qui va bientôt commencer pour le commerce et l'industrie

t général, nouis nous permettrons de rappeler aux morchands-canadiens, les
Vantages immenses de faire des annonces. Aucun peuple ne fait plus d'annonces
tus les journaux que le peuple Anglais ettle peuple des Etas-Unis. Leurs journaux
nt couverts d'annonces. Ce fait seul démontre l'utilité, la nécessité tméte des
nonces dans les pnpiers-nouvelles. Tous les hommes d'affaires doiveni-être con-
incus que l'annonce popularise leurs établissement, leur magasins ou leur boutique.
oint le vogue sans annonces.
La circulation de l'.'ei de la Religion et de la Patrie s'étendant rapidement de jour
t jour, parmi toutes les classes de la société, vu la modicité de son prix d'abonnement,
'journal devient unu excellent centre de publicité. MM. les morch-nds, qui voudront
en nous honorer de leurs elientelles, pourront annoncer dle toule manière et ave.
ute l'originalité possible.
Puur dorner des facilités aux per.sonnes qui annnncent, nous avons-adopté un plan
ui ne manquera pas d'être avantageux pour le commerce.
A dater de ce jour, nous affiernierons à l'année, les colonnes ou pa-rtie- de colondtis,
e notre journal, pour la somme de £ aux marchands ou autres personnes qui sont dans
nécessité d'annoncer. Par ce moyen, la perstine à qui on aura ainsi concédé-un

uarré'quelconquedana-le journal, pourra remplacer à ohaque numéro;. ou ,àttes- les
maines, ses annonces par de nouvelles annonces, stivant' le-engagemeats coh'v'nùus.
Nous espérons que-ce nouveau moyen, aura leffet, d'êngager lW. plus grande partie

s marChabds ennadi·ens-fançai& à-sanoancr0u-
Qutéber 12 'mars 18 9

A vendre par, les Souasiýè
SýeilQNedýý TH dopble eribléQU)E1à peu'B delj r s

t - uCoîeV ;:dilu ~ XX

Quai -Leiey.

y."Vésadt-g ipar.le

ThCRRérTank. et Jeue H
Vins de Porto, en futaillés tén tbote

* Boûteitles A etl rPi-- ê T D
A crsu, CianaesaGrntîn
Cheitles, Barresde fer, Cutae

LCvy. CE LEVEy& Ce

Qaat'da lié% ey.
Qnébc,24rmi, i'89.

A VV RENDRE.-AVRP FLT.,

E TOUPPN aglaie,
- Vaisselle duCanad

Ferbîssuc, UC.
S îlet iveit-rpoot. ea t nInpaia,
Ai:cle ou3 ign'és

ENIF.ro de KS'uyper.

Ubaittê5, Csbl.é1 s 1-pltice'.ïj

LH.E. LVEY & Ce

QuaLevey,
Québc,23 mai 1839.
S -A. VENDRE.A FL.

OtI.&Rnoti il0  do~ dubîé tCpeur,

Jllaiait.in , u *""e e ii""

· $ Vissele d"C7amdasese>n.ans à

'mrlés S eség s:
flNIE le ICayper.

Thér an ky. .
CHS E. LE.EV Cie

Quai Les-ev
Québec, 21mai J849.

a Venrc ar les soussignés.

S EL . NL E eisderpool, aeranet
4Vaiselle dî sCatnada, chaiu

Fursinu I. C.
EtiLeEanglaise . E Y

QuaiLevey, . • ie.

Qée,s mInai-is.9.

cavenrnt mfvl-irr pui-k"e ILady R/gin"Il I
àeni C odrc 1itlesiSoussignés

L'0 pmi %-Emi S de Sel de Lierpeele
I1000 aacs de 3 buaisse-asx disue,

C. EýLEVEY &'Cis.

Qucber, 23nmai 849.

L'Ssni /cla Relig-ion etde laPattée e 1an tie
trois fois par cemaine, les LUNDI, NElC .l
et VENDREDI de chaque semaine, et ine crrr
que Douze CielCs et emali pararé,.
<outre les frais de poste.) payable daanc lai,
les troi pretaies mois dît semestre. leur e
qui ne se coîfermnierntiî l'as A culte ciditin,, '..
lonurneet sera de 15s. payable la i dl-teiip
semestre

DA ns:sux.-Les M M1. dut elryé cia
tres per>ssuec qui stus precurerntt à lavenirI
ttnsbuscriptuuir, payant d'avanncle snitet-
Ou 'amée, recevr t le journal grati pesilaintuw c
année.

la Ceux qui velent discontinuer sein obliLvi
d'en donner avis tn mois avant la fin du en:tu,
en de payer ce qsuils doivent.

On nle reit pas de souscriptions peur mainsut,
G mois.

Toutes le lettres, correspondanres, etc.,tne rc
être alressées, (francs de port,) t -mI
fltarEàU, Propriétaire, No.14,lueise. a.i:e

PRIX DES ANNONCES.
Pour six ligneset ai-dessous................, -

Chaque insertion subscéquee........... 7
P°"r lix lignesetai-dessous-.

Chour e insertion silis-qic-ute - li..a... I-1
rchaque ligt ensuite.......................,

,13--Les annonces utotn accompagnées d'oidl Ea
écrit seront publiées jusqu'à avis contraire.

Liste des Agen.

bLes Messieurs suivatts, nommés agentsde
notre Journal, sont autorisé par nois, à recevoir
les argents, et il en donner quittance.

on ....:........MM. E. R. Fabre, écr.
Trois-Ririere-. .......... P. Nourie, écr. .
Répentigny,.,.......... A. Dallir, instit.
Sherbrooke,............... V. St. Cyr,
Stanstead.................Mir.l'abbé Ciamtpeuv
Pointe Léry,.............tPaul Thibodeau, tst-
Beaumont,............... Chs. LeTellier, dcr.
St. Thma, (en ba.).. Mr. l'abbé Kyrosir.
hitl,-..................... L. Ballentyne, dec. Arr.
Ste. tne la Pocalière, Le. Moreau, dr. N. '-
St. Charlea.(tiv. Byer.)Dr. La. Lalbrecqueier,Ie-Verte...................H. Roy,éeuyer,
Rimouski.................- John 1Heath, éc.,.
St. Simon................- Chs. Frn. Caron, écr.
Beaport-................%r. l'abbéBernal.
Csdleaú-icher,... L. C. LeFrançois, atmLotbinière...... J. Filteais, er., . P.
St. Euache,(Dist. M.) Daiise Rbin.

St. Jean Port-Joly,......L. Z. Dúval,. écr, . P
.Mlbaie,....................Mr. l'abbé Godbout.
St. François,( Rir. du Sud.5 Philiplie Beantlice-
St ichel..............B. Pdiliat, ècr. - P.
St. Dénis; (en bas).......F. Jerre, ér. A. .
St rock des .qulnets..... L. Trîrriba ,itN. P
Rivière duî Loup, (<ci bas). J. B;. Pouliat, M
Ste. Paye, ... j .......... .... Mr. B .marqette.
roi-Pistoles......... P. Fournier. i c.

St. Gervais.............IL. Tani Milaîrhi.
Rivière Oelle...............Thos. Bdgin, hst.

*StanMflo ?»flpeat, ikpisrÀts

-CuarS-tSotcq. s. re pa a! gMtidd!~

.-- - - -- - 1

ý 1
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